
0 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

ÉTUDE PROSPECTIVE DES 

COTEAUX ET FONDS DE VALLÉES 

DE LA COMMUNE DE CHANZEAUX 

Formation TGE 2021-2022 



1 

Sommaire 

 
REMERCIEMENTS 8 

INTRODUCTION 9 

1. Contexte de la mission 9 

2. Problématique et objectifs 11 

2.1. Problématique 11 

2.2. Objectifs 11 

Partie 1 : Diagnostic de la zone dô®tude 12 

1. Informations générales 12 

a) Localisation du site 12 

b) Définition des côteaux secs 13 

2. Statut foncier 14 

a) Usages et usagers 14 

b) Acteurs 15 

i. Partenaires 15 

ii. Propriétaires 17 

3. Historique du site 20 

a) Historique patrimonial 20 

b) Historique agricole 20 

4. Contexte économique et social 21 

5. Stratégies d'aménagement et périmètres environnementaux 22 

a) Schéma Régional de Cohérence Ecologique (SRCE) 22 

b) Sch®ma Directeur dôAm®nagement et de Gestion des Eaux (SDAGE) 24 

c) Sch®ma dôAm®nagement de Gestion des Eaux (SAGE) 25 

d) Schéma de Cohérence Territoriale (SCoT) 26 

e) Plan Local dôUrbanisme (PLU) 27 

f) Espaces Naturels Sensibles (ENS) 29 

g) Zones Naturelles dôInt®r°t Ecologique, Faunistique et Floristique (ZNIEFF)

 29 

h) NATURA 2000 30 

6. Environnement physique 31 

a. Climat 31 

i. Pluviométrie 32 

ii. Température 32 

iii. Anémométrie 33 



2 

iv. Ensoleillement 34 

b. Géologie 35 

c. Pédologie 35 

d. Topographie 36 

e. Ecologie du paysage 37 

i. Occupation du sol 37 

ii. Matrice paysagère 38 

iii. Réservoirs de biodiversité 39 

iv. Réseaux écologiques 39 

v. Éléments fragmentants 40 

vi. Activités anthropiques 41 

f. Pr®sentation de lôHyr¹me 41 

i. Description du bassin versant 41 

ii. Caractéristiques hydrologiques 42 

7. Patrimoine naturel 48 

1) Etat des connaissances et données disponibles 48 

i. La Flore 48 

ii. La Faune 49 

2) Focus sur les espèces de cohérence TVB potentiellement présentes sur le 

site 56 

Partie 2 : Méthodologie et diagnostic 57 

1) Description de lôIndice de Qualit® £cologique (IQE) 58 

a) Protocole dôinventaire de lôIQE 58 

b) Adaptation des protocoles dôinventaires 59 

c) Esp¯ces et habitats patrimoniaux d®crit dans lôIQE 60 

d) Adaptation de la d®finition dôesp¯ces et dôhabitats 61 

2. Inventaires et traitements des données 63 

a) Habitats naturels 63 

i. Méthodologie 63 

ii. Écart au protocole IQE 63 

iii. Résultats 63 

iv. Description des habitats patrimoniaux 66 

b) Sol 70 

c) Flore 72 

i. Méthodologie 72 

ii. Écart au protocole IQE 72 



3 

iii. Résultats 72 

iv. Description des espèces patrimoniales 73 

v. Espèces végétales exotiques envahissantes (EVEE) 76 

Écart au protocole 77 

Résultats 77 

Description des EVEE recensées sur le site 77 

Synthèse 80 

d) Faune 81 

i. Avifaune 81 

ii. Méthodologie 81 

Écart au protocole IQE 82 

Résultats et analyses 82 

Description des espèces patrimoniales 84 

iii. Herpétofaune 86 

Reptiles 86 

Méthodologie 86 

Écart au protocole IQE 86 

Résultats 87 

Description des espèces patrimoniales 88 

Amphibiens 90 

Méthodologie 90 

Écart au protocole IQE 90 

Résultats 90 

Description des espèces patrimoniales 91 

iv. Mammifères 92 

Non-volants 92 

Méthodologie 92 

Écart au protocole IQE 92 

Résultats 92 

Description des espèces patrimoniales 93 

Volants 94 

Méthodologie 94 

Écart au protocole IQE 95 

Résultats 95 

Description des espèces patrimoniales 96 

v. Entomofaune 98 



4 

Lépidoptères 98 

a. Rhopalocères 98 

b. Hétérocères 98 

Description des espèces patrimoniales 99 

Odonates 100 

Méthodologie 100 

Écart au protocole IQE 100 

Résultats 100 

Description des espèces patrimoniales 101 

Orthoptères 103 

Méthodologie 103 

Écart au protocole IQE 103 

Résultats 103 

Description des espèces patrimoniales 104 

Coléoptères 104 

Résultats 104 

Description des espèces patrimoniales 105 

3. Synthèse des enjeux sur le milieu naturel 107 

a) Enjeux autour des habitats naturels 107 

b) Enjeux autour des espèces patrimoniales 108 

c) Synth¯se des enjeux sur le site dô®tude 110 

Partie 3 : Gestion de lôaire d'£tude 111 

1. Fiches actions localisées sur la commune de Chanzeaux 111 

CS1 : Gestion et restauration des coteaux secs par pâturage 112 

CS2 : Réouverture des coteaux secs par actions mécaniques 114 

MA1 : Remise en talweg du ruisseau de la Planchette au niveau de lô®tang 116 

MA2 : Renaturation du cours dôeau du Vau Chaumier 118 

MA3 : Création de mares 120 

MA4 : Restauration de la mégaphorbiaie du Vau Chaumier 122 

MF1 : Plantation de haies 124 

MF2 : Gestion des linéaires boisés 126 

MF3 : Gestion des habitats forestiers 128 

CA1 : Entretien et gestion des bords de chemins et accotements 131 

EE1 : Gestion des Espèces Exotiques Envahissantes 133 

SP1 : Renforcer les efforts de prospection sur les Chiroptères 135 

SP2 : Renforcer les efforts de prospection orthoptères et reptiles 137 



5 

SP3 : Inventaire et suivi des espèces remarquables des pelouses sèches et 

affleurements rocheux 139 

SP4 : Améliorer les connaissances sur les espèces potentielles à intérêt 

patrimonial 141 

VS1 : Cr®ation dôoutils de sensibilisation ¨ destination du grand public 143 

2. Notices de gestion simplifi®es ¨ lô®chelle de lôENS 145 

Notice de gestion simplifiée N°1 146 

Notice de gestion simplifiée N°2 150 

Notice de gestion simplifiée n°3 158 

Notice de gestion simplifiée n°4 163 

Notice de gestion simplifiée n°5 168 

Annexe 1 : Ensemble des espèces végétales inventoriées sur le site 173 

Annexe 2 : Ensemble des espèces exotiques envahissantes présentes sur le site 178 

Annexe 3 : Ensemble des esp¯ces dôoiseaux observées sur le site 179 

Annexe 4 : Ensemble des espèces de reptiles présentes sur le site 180 

Annexe 5 : Ensemble des esp¯ces dôamphibiens pr®sentes sur le site 180 

Annexe 6 : Ensemble des espèces de mammifères non-volants présentes sur le site

 181 

Annexe 7 : Ensemble des espèces de chiroptères présentes sur le site 181 

Annexe 8 : Ensemble des espèces de lépidoptères présentes sur le site 182 

Annexe 9 : Ensemble des esp¯ces dôodonates pr®sentes sur le site 184 

Annexe 10 : Ensemble des esp¯ces dôorthopt¯res pr®sentes sur le site 185 

Annexe 11 : Ensemble des espèces de coléoptères présentes sur le site 186 

Annexe 12 : Habitats potentiels des espèces de la trame verte et bleue 187 

  



6 

Liste des figures : 

Figure 1 : Carte du périmètre du SLAL ........................................................................ 10 

Figure 2 : Organisation de la commune nouvelle de Chemillé-en-Anjou .................... 12 

Figure 3 : Localisation du site dô®tude ......................................................................... 13 

Figure 4 : Illustration dôun coteau sec et fond de vall®e .............................................. 14 

Figure 5 : Itin®raire de la randonn®e ñLes coteaux de Chanzeauxò ............................ 14 

Figure 6 : Carte comparative de lôhistorique des parcelles actuelles ¨ gauche et 1950 

à droite .......................................................................................................................... 20 

Figure 7 : D®clinaison des diff®rents documents sôinspirant pour partie du SRCE selon 

le type de planification .................................................................................................. 22 

Figure 8 : SRCE autour de 5 km du site dô®tude ......................................................... 24 

Figure 9 : Carte des sous-bassins du SAGE Layon-Aubance .................................... 26 

Figure 10 : Zonages identifiés par le PLU de Chemillé-en-Anjou autour de Chanzeaux

 ...................................................................................................................................... 28 

Figure 11 : Carte adaptée du Plan des servitudes d'utilité publique 051.b de Chanzeaux

 ...................................................................................................................................... 28 

Figure 12 : Trame Verte et Bleue définies dans le PLU de Chemillé en Anjou .......... 29 

Figure 13 : Zonages r®glementaires autour de 5 km du site dô®tude .......................... 31 

Figure 14 : Pluviométrie annuelle sur le site de Chanzeaux  ...................................... 32 

Figure 15 : Température annuelle sur le site de Chanzeaux ...................................... 33 

Figure 16 : Rose des vents de la station de Cholet ..................................................... 33 

Figure 17 : Ensoleillement enregistré à la station de Cholet ....................................... 34 

Figure 18 : Carte g®ologique sur la zone dô®tude des coteaux secs de Chanzeaux .. 35 

Figure 19 : Carte des sols sur la zone dôétude des coteaux secs de Chanzeaux36.... 36 

Figure 20 : Carte de la topographie sur la zone dô®tude des coteaux secs de 

Chanzeaux35 ................................................................................................................. 36 

Figure 21 : Structure spatiale du paysage autour du site dô®tude36 ............................ 37 

Figure 22 : Occupation des sols selon Corine Land Cover 2018 sur le site dô®tude et 5 

km aux alentours et répartition des différents types dôoccupation de sol dans cette zone

 ...................................................................................................................................... 38 

Figure 23 : Corridors bois®s ¨ 5 km autour du site dô®tude ......................................... 39 

Figure 24 : Continuums humides ¨ 5 km autour du site dô®tude ................................. 40 

Figure 25 : Moulin pr®sent sur le bassin versant de lôHyr¹me .................................... 41 

Figure 26 : Débits moyens mensuels des stations hydrométriques du Layon, de 

lôHyr¹me, du Lys et de lôAubance................................................................................. 42 

Figure 27 : Carte de classement des cours d'eau du SAGE ....................................... 46 

Figure 28 : Ouvrage sur les cours dôeau du r®seau hydrographique couvert par le SLAL

 ...................................................................................................................................... 46 

Figure 29 : Sch®matisation des taux dô®tagement ...................................................... 47 

Figure 30 : Emprise globale et chemin échantillon du site .......................................... 57 

Figure 31 : D®roulement dôun IQE ............................................................................... 58 

Figure 32: Carte des habitats de la zone dô®tude de Chanzeaux ............................... 64 

Figure 33 : Coteaux secs du site dó®tude (Source Yannick Barge)............................. 66 

Figure 34 : For°t du site dó®tude (Source Etienne Pouplard ) ..................................... 67 

Figure 35 : Rideaux rivulaires de notre site dô®tude  (source Etienne Pouplard)........ 68 

Figure 38 : Abord du chemin (source Etienne Pouplard ) ........................................... 69 

Figure 39 : Localisation des échantillons pédologiques .............................................. 70 



7 

Figure 40 : Localisation de la flore à enjeux ................................................................ 76 

Figure 41: Carte de localisation des espèces exotiques envahissantes ..................... 79 

Figure 42 : Localisation des indices ponctuels dôabondance ...................................... 81 

Figure 43 : Distribution des esp¯ces et le nombre dôindividus observés selon le type 

dôhabitat ........................................................................................................................ 82 

Figure 44 : Carte de localisation des plaques à reptiles .............................................. 87 

Figure 45 : Localisation des espèces de reptiles sur le site ........................................ 89 

Figure 46 : Localisation des esp¯ces dôamphibiens sur le site ................................... 91 

Figure 47 : Localisation des arbres à cavités et des dépendances du château ......... 94 

Figure 48 : Esp¯ces patrimoniales dôodonates pr®sentes sur le site ........................ 102 

Figure 49 : Enjeux de gestion autour des habitats naturels ...................................... 108 

Figure 50 : Ensemble des catégories et des fiches actions ...................................... 111 

 



8 

REMERCIEMENTS 

La formation TGE 2021-2022 remercie grandement les partenaires du projet sans qui 

ce rapport nôaurait pu avoir lieu. 

Nous remercions donc Marie Joncheray du Syndicat Layon-Aubance-Louets pour nous 

avoir permis de travailler dans la vall®e de lôHyr¹me et pour avoir répondu à nos 

questions ; Tous les agriculteurs du site, M. David GUIBERT, la Famille GREGOIRE 

et Charly TRIGANNE pour nous avoir permis dôacc®der à leur parcelle et pour avoir 

discuté avec nous de leur activité ; M. Renaud GUILLAUME pour nous avoir permis 

dô®tudier dans le parc du Ch©teau de Chanzeaux ; Fanny GODIN et lôensemble du 

conseil municipal de Chanzeaux pour leur sensibilité à la mise en place des fiches 

actions et Alison HELLIO et Cédric SAGORIN de la commune de Chemillé-en-Anjou 

pour leur écoute. Nous tenions à remercier en particulier les propriétaires du moulin du 

Chapitre pour nous avoir prêté leurs locaux pour nos différents COPIL. 

Nous remercions également tous les intervenants pour leurs anecdotes et leur 

investissement sur ce document afin quôil soit complet, et ce dans un laps de temps 

limité.  

Merci ¨ Sylvain LACOTE pour son aide apport® sur lôorganisation du projet ; Thomas 

ROCHARD du CPIE Loire-Anjou pour ses connaissances sur les mammifères ; 

Benjamin MÊME-LAFOND de la LPO Anjou pour son appui sur lô®tude des chauves-

souris ; Stéphane GUÉRIF pour son accompagnement pédagogique autour des 

Odonates et des Orthoptères ; Simon LOGERAIS de la Chambre dôAgriculture pour 

lôaccompagnement apport® dans le dialogue avec les agriculteurs et la mise en place 

des fiches action sur lô®cop©turage  et Fabrice GOUBIN pour son cours sur la 

r®glementation et sur lôhydromorphologie qui auront aiguill® nos fiches action sur les 

milieux humides et aquatiques. Nous tenions également à accorder une mention 

spéciale pour Sylvain COURANT qui, par son dynamisme et sa passion naturaliste 

innée, nous aura permis de découvrir de nombreux taxons et de considérablement 

augmenter le nombre dôesp¯ces trouv®es sur le site.  

Nous ne pouvions pas terminer ces remerciements sans parler de notre formateur, 

Olivier Ziberlin, qui par sa joie et sa bonne humeur nous aura permis de passer de très 

bons moments durant tous ces mois de formation. 

RÉDACTEURS 

BARGE Yannick OGEL Nathan 

BRUN Léa POUPLARD Étienne 

DE OLIVEIRA Cédric ROBERT Jord 

DEROUINEAU Angèle TANGUY Jonas 

DURAND Jimmy THILL Valentin 

FALIP Axel VAN MELICK Simon 

MICHIELS Alexandra ZIBERLIN Olivier 



9 

INTRODUCTION 

1. Contexte de la mission 

 

Dans le cadre de la formation de Technicien.ne du Génie Écologique (TGE) 

administrée par le CFPPA Angers Le fresne, les étudiants ont été missionnés par le 

Syndicat Layon Aubance Louets (SLAL) pour travailler sur les coteaux secs de la 

commune de Chanzeaux. 

 

Le SLAL est une organisation créée le 1er janvier 2016. Il est présidé par Monsieur 

Dominique Perdrieau et est issu de lôunion des quatre syndicats de bassins versants 

Layon, Aubance, Louet et Petit Louet. Côest un syndicat mixte (®tablissement public de 

coopération locale qui peut associer des collectivités territoriales et des groupements 

de collectivités) qui concerne 45 communes (90 communes historiques) pour une 

population dôenviron 120 000 habitants1.  

Le SLAL a pour mission de participer à la gestion équilibrée et durable de la ressource 

en eau et des milieux aquatiques ¨ lô®chelle des bassins versants du Layon, de 

lôAubance, du Louet et du Petit Louet. Il a pour objectifs de restaurer les rivi¯res, les 

milieux aquatiques, îuvrer pour la continuit® ®cologique, am®liorer la qualit® de lôeau 

et mieux g®rer la ressource en eau sur son territoire dôaction2. Le SLAL porte et 

coordonne la mise en îuvre du Sch®ma dôAm®nagement et de Gestion des Eaux 

(SAGE) Layon Aubance Louets. Il porte également les compétences de Gestion des 

Eaux et des Milieux Aquatiques (GEMA) sur lôensemble de son territoire et de 

Prévention des Inondations (PI) sur le bassin versant du petit Louet.  

 

Le syndicat est représenté par Madame Marie Joncheray, conseillère en 

environnement. Elle agit en qualit® de ma´tre dôouvrage, dans le cadre de ce projet. Le 

CFPPA le Fresne a été missionné pour effectuer un diagnostic écologique comprenant 

des inventaires naturalistes sur les coteaux secs de la commune de Chanzeaux. Dans 

un cadre p®dagogique et afin dôavoir une vision plus globale du site, les fonds de vall®e 

aussi ont été compris dans le diagnostic. 

 
1
 https://layonaubancelouets.fr (consulté le 13/02/2022) 

2
 https://layonaubancelouets.fr/presentation-syndicat/ (consulté le 13/02/2022)  

https://layonaubancelouets.fr/
https://layonaubancelouets.fr/presentation-syndicat/
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Figure 1 : Carte du périmètre du SLAL  
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2. Problématique et objectifs 

2.1. Problématique  

 

Lô®tude sôintègre dans le plan de gestion 2022 - 2026 de lôENS de la Vall®e de 

lôHyr¹me, port® par le SLAL3. 

 

Lors de la mise en place du plan de gestion de la vall®e de lôHyr¹me, il en est ressorti 

des enjeux qui nôont pas pu °tre approfondis, en particulier sur les coteaux secs. La 

diminution des activités agricoles dans ces milieux entraîne une fermeture et une 

disparition de ces milieux atypiques4. Afin de pouvoir mieux identifier leur intérêt de 

conservation et de gestion, un travail dôidentification faunistique et floristique et une 

analyse des connectivit®s ®cologiques ¨ lô®chelle locale ont ®t® effectu®s. 

Une zone dô®tude repr®sentative a ®t® ®tablie (repr®sentative des diff®rents reliefs et 

sô®tendant sur 62 hectares dans la commune de Chanzeaux). Les fonds de vall®e 

inclus dans cette emprise ont permis de faire le lien entre côteaux secs et zones 

humides5. 
 

2.2. Objectifs 

 

Objectif principal 

Identifier les pelouses sèches et affleurements rocheux à enjeux de conservation 

à gérer / restaurer en priorité (Op®ration de gestion C1.1 du programme dôaction du 

plan de gestion). 

 

Objectif secondaire 

Identifier des zones humides à enjeu de conservation à gérer / restaurer en 

priorité (Op®ration de gestion C2.2 du programme dôaction du plan de gestion). 

 

De ces deux objectifs découle l'édition de notices de gestion simplifiée types pour 

lôentretien et/ou la restauration de ces différentes zones. Elles seront présentées 

aux gestionnaires des parcelles concernées, dans le but de mettre en valeur et de 

pr®server le patrimoine naturel pr®sent dans la vall®e de lôHyr¹me. (Op®rations de 

gestion A1.1 et A1.2 du programme dôactions du plan de gestion).  

 

 

 

  

 
3 https://layonaubancelouets.fr/wp-content/uploads/2020/07/PDG-Hyrome-CoPil-1-07-07-2020.pdf (consulté le 

31/03/2022) 
4
  http://cen-normandie.fr/sites/default/files/fichiers/blanche_lande_-_notice_de_gestion_2016-2020.pdf (consulté le 

31/03/2022) 
5 http://www.maine-et-loire.gouv.fr/IMG/pdf/pagd_sagela_18102019.pdf (consulté le 31/03/2022) 

https://layonaubancelouets.fr/wp-content/uploads/2020/07/PDG-Hyrome-CoPil-1-07-07-2020.pdf
http://cen-normandie.fr/sites/default/files/fichiers/blanche_lande_-_notice_de_gestion_2016-2020.pdf
http://www.maine-et-loire.gouv.fr/IMG/pdf/pagd_sagela_18102019.pdf
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Partie 1 : Diagnostic de la zone dô®tude 

1. Informations générales 

a) Localisation du site 

Dans le Maine et Loire en Juillet 2015, les conseillers municipaux de 13 communes 

voisines se sont accordés pour former la nouvelle commune de Chemillé en Anjou. 

Celle-ci est née le 15 décembre 20156.  

La zone dô®tude se trouve au sein de ce regroupement, dans le village de Chanzeaux, 

localis® dans lôappellation viticole du Coteaux-du-Layon, au pied du massif des 

Mauges. 

 

Figure 2 : Organisation de la commune nouvelle de Chemillé-en-Anjou  

 
6
 https://www.chemille-en-anjou.fr/presentation-et-histoire (consulté le 31/03/2022) 

https://www.chemille-en-anjou.fr/presentation-et-histoire
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Figure 3 : Localisation du site dô®tude 

 

b) Définition des côteaux secs 

 

Un coteau est défini comme une zone à forte pente, présentant souvent des 

affleurements rocheux. Cette pente, associée à une faible concentration en matière 

organique, favorise le développement dôesp¯ces inf®od®es ¨ ce milieu particulier. 

  

Le coteau est généralement présent dans un paysage en creux comprenant souvent 

trois niveaux : le plateau, le coteau et le cours dôeau. Le sol, de faible ®paisseur, se 

r®chauffe et se dess¯che rapidement dans lôann®e. Un environnement contraignant en 

découle et seules des esp¯ces adapt®es sôy d®veloppent. Sans entretien particulier, 

les arbres finissent par dominer et transformer le coteau sec en boisement, modifiant 

et diminuant ainsi sa biodiversité7. 

 
7 https://www.mairie-laseguiniere.fr/tourismepatrimoine/au-fil-de-la-moine/le-coteau-un-milieu-sec-surplombant-la-

moine/ (consulté le 22/02/2022) 

https://www.mairie-laseguiniere.fr/tourismepatrimoine/au-fil-de-la-moine/le-coteau-un-milieu-sec-surplombant-la-moine/
https://www.mairie-laseguiniere.fr/tourismepatrimoine/au-fil-de-la-moine/le-coteau-un-milieu-sec-surplombant-la-moine/
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Figure 4 : Illustration dôun coteau sec et fond de vallée8  

 

 

2. Statut foncier 
 

a) Usages et usagers 

 

Activités touristiques 

La commune est sujette à une activité touristique conséquente en raison de la 

pr®sence des moulins bordant lôHyr¹me, de ses vall®es encaiss®es bucoliques et de 

son appartenance ¨ la zone viticole ñCoteaux du Layonò. Ici, plusieurs sentiers de 

randonnée existent, comme Les coteaux de Chanzeaux, qui traverse la zone dô®tude.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 5 : Itin®raire de la randonn®e ñLes coteaux de Chanzeauxò 

Chasse 

Il n'y a pas d'association de chasse sur Chanzeaux. 

Cette activité est exercée de manière privée par les propriétaires. 

 
8 https://www.mairie-laseguiniere.fr/tourismepatrimoine/au-fil-de-la-moine/le-coteau-un-milieu-sec-surplombant-la-

moine (consulté le 31/03/2022) 

 

https://www.mairie-laseguiniere.fr/tourismepatrimoine/au-fil-de-la-moine/le-coteau-un-milieu-sec-surplombant-la-moine
https://www.mairie-laseguiniere.fr/tourismepatrimoine/au-fil-de-la-moine/le-coteau-un-milieu-sec-surplombant-la-moine
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Pêche 

Les Cachalots de lôHyr¹me et du Layon est une association de p°che pr®sente sur 

lôHyr¹me, rivi¯re de premi¯re cat®gorie. 

Celle-ci prend part à la gestion et à la protection du milieu aquatique, en partenariat 

avec les collectivit®s territoriales et les services de lôEtat. Elle sôinvestit dans le 

nettoyage et lôentretien des cours dôeau, cr®e et maintient des fray¯res et intervient 

contre le braconnage et les pollutions. Elle organise des concours, des fêtes, des 

expositions et encadre des écoles de pêche gratuites pour les jeunes de la commune9. 

 

 

Autres associations 

Le Groupement de défense contre les ennemis des cultures, présidé par Alain 

Brangeon, lutte contre les espèces envahissantes telles que les chardons, les chenilles 

processionnaires du pin, les corbeaux, les plantes aquatiques envahissantes, les rats 

musqués, les ragondins et les taupes10. 

 

b) Acteurs 

 

i. Partenaires  

 

Le projet est mené par différents partenaires qui se complètent en apportant chacun 

leur expertise et leurs compétences. 

 

La commune de Chanzeaux 

 

Représenté par Madame Fanny Godin, maire déléguée. La mairie de Chanzeaux est 

propriétaire de certaines parcelles comprises dans la zone dô®tude. En tant quôagent 

exécutif de la commune, le maire en assure la gestion du patrimoine. Conformément 

¨ lôarticle L. 2213-29 du CGCT11, le maire surveille, du point de vue de la salubrité, 

l'état des ruisseaux, rivières, étangs, mares ou amas d'eau. 

 

La Commission Locale de lôEau (CLE) 

 

Créée par le préfet, la commission locale de l'eau (CLE) est chargée d'élaborer de 

manière collective, de réviser et de suivre l'application du Schéma d'Aménagement et 

de Gestion des Eaux (SAGE). Véritable noyau décisionnel du SAGE, elle organise la 

démarche sous tous ses aspects : déroulement des étapes, validation des documents, 

arbitrage des conflits et suivi de la mise en îuvre. Une fois le SAGE adopté, la 

 
9
 https://www.valdulayon.fr/fr/110/vie-associative/fiche-association/les-cachalots-de-l-hyrome.html (Consulté le 

20/02/2022) 
10

 https://www.valdulayon.fr/fr/109/vie-associative/fiche-association/groupement-de-defense-contre-les-ennemis-des-

cultures.html (consulté le 20/02/2022) 
11

  https://www.lextant-avocats.com (Consulté le 14/02/2022) 

https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006070633&idArticle=LEGIARTI000006390216
https://www.valdulayon.fr/fr/110/vie-associative/fiche-association/les-cachalots-de-l-hyrome.html
https://www.valdulayon.fr/fr/109/vie-associative/fiche-association/groupement-de-defense-contre-les-ennemis-des-cultures.html
https://www.valdulayon.fr/fr/109/vie-associative/fiche-association/groupement-de-defense-contre-les-ennemis-des-cultures.html
https://www.lextant-avocats.com/
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commission veille à la bonne application des préconisations et des prescriptions qui y 

sont inscrites puis sôassure de sa mise en action12. 

Elle est représentée ici par Benoît Pierrois (quatrième adjoint au maire de Lys-Haut-

Layon et membre du Collège des représentants des collectivités territoriales et de leurs 

groupements). Il y agit en tant que  rapporteur « Zones humides et têtes de bassin 

versant ».  

 

Ligue pour la Protection des Oiseaux : LPO Anjou 

 

La LPO Anjou est une association loi 1901 indépendante, conventionnée avec la LPO 

France. 

 

La LPO Anjou, ex Groupe Angevin dôEtudes Ornithologiques (GAEO), veille ¨ la 

diffusion du savoir ornithologique et naturaliste. Son objectif est le partage de ses 

connaissances et la sensibilisation aux problèmes écologiques, notamment la 

nécessité de protéger les écosystèmes13. 

 

La LPO Anjou est présente sur tout le département grâce à ses groupes locaux de 

bénévoles qui ont pour rôle : 

- Dôassumer une mission de collecte et/ou de diffusion d'informations ; 

- De partager lôint®r°t et lôattachement ¨ la nature sauvage par la connaissance 

de lôavifaune et de la biodiversit® ; 

- Dôanimer la vie associative au niveau local ; 

- Dôapporter un soutien aux actions dôenvergure r®gionale en poursuivant et 

relayant localement les actions et opérations de la LPO Anjou (atlas 

naturalistes, éducation à la biodiversité, programme de conservation des 

esp¯ces, etc.) ; 

- Lancer des actions au niveau local. 

 

A Chanzeaux, la LPO Anjou est représentée par Groupe local Mauges14 qui a un rôle 

dôappui naturaliste.  

 

Dans le cadre de cette étude, Benjamin Même Lafond, Chiroptérologue (qui étudie les 

chauve-souris), au sein de la LPO, a apporté son expertise technique aux inventaires 

chiropt¯res, r®alis®s sur la zone dô®tude par les apprenants. 

 

Le CPIE Loire Anjou 

 

Un Centre Permanent dôInitiatives pour lôEnvironnement (CPIE) est une association 

labellis®e qui agit dans deux domaines dôactivités en faveur du développement durable 

: 

- Lôaccompagnement des territoires au service de politiques publiques et de 

projets dôacteurs, 

 
12

 https://www.gesteau.fr (Consulté le 15/02/2022) 
13

 https://www.lpo-anjou.org (Consulté le 04/02/2022) 
14

 http://mauges-nature.blogspot.com/ (Consulté le 31/03/2022) 

https://www.gesteau.fr/
https://www.lpo-anjou.org/lpo-anjou/notre-histoire/
http://mauges-nature.blogspot.com/
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- La sensibilisation et lô®ducation de tous ¨ lôenvironnement15. 

 

Le CPIE Loire Anjou, ex association Carrefour des Mauges, représenté par Monsieur 

Pierre Chasseloup puis Monsieur Jérôme Bertrand, a pour mission de sensibiliser, 

dô®duquer ¨ lôenvironnement et au d®veloppement durable et dôaccompagner tous les 

acteurs dans la transition environnementale16. 

Le  Syndicat Layon Aubance Louets a missionné le CPIE Loire Anjou pour réaliser le 

plan de gestion de lôENS, comprenant une s®rie dôinventaires faune et flore entre avril 

2020 et mai 2021 et lô®laboration dôobjectifs de gestion ¨ lôorigine de notre ®tude. 

Dans le cadre de cette ®tude, Thomas Rochard, charg® dôaction biodiversit®, a apport® 

son expertise comme appui technique aux inventaires mammalogiques, réalisés sur le 

site par les étudiants.  

 

Le département Maine-et-Loire 

 

Grâce à sa politique de préservation et de valorisation, le département a classé la 

vall®e de lôHyr¹me en Espace Naturelle Sensible (ENS)17.  

 

Sylvain Courant, Naturaliste indépendant 

 

Ce naturaliste, met ses compétences à disposition des associations, bureaux d'études 

et collectivités pour réaliser plusieurs prestations : 

- diagnostics écologiques de sites, 

- inventaires naturalistes ciblées sur un ou plusieurs groupes taxonomiques, 

- cartographies d'habitats et localisation d'espèces patrimoniales, 

- documents de planificationé 

Il est intervenu ici dans le cadre d'inventaires ornithologique, herpétologique, 

lépidoptères et botanique. 

 

ii. Propriétaires 

 

Dans cette partie sont d®taill®s les diff®rents modes de gestion ainsi que lôhistorique 

connu des parcelles.  

La majeure partie des propriétaires des parcelles où se sont déroulés les inventaires 

sont des agriculteurs.  

 

 
15

 https://www.cpie.fr/ (Consulté le 04/02/2022) 
16

 https://www.cpieloireanjou.fr (Consulté le 04/02/2022) 
17

 https://www.maine-et-loire.fr/aides-et-services/environnement-et-amenagement/carte-ens (Consulté le 15/02/2022) 

https://www.cpie.fr/
https://www.cpieloireanjou.fr/presentation/
https://www.maine-et-loire.fr/aides-et-services/environnement-et-amenagement/carte-ens
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Propriétaire Type dôactivit® Historique de la 
parcelle 

Fréquence de pâturage 

Monsieur David 
Guibert 

Pâturage bovin en 
rotation (70 vaches) 
Agriculture 
Biologique 
Races : 
Limousines et 
Blondes dôAquitaine 

Pratique de pâturage 
généralisée sur 
lôensemble des 
parcelles (coteaux 
inclus) par des blondes 
dôAquitaine. 

Rotation toutes les 5 à 6 
semaines. Sortie de parcelles 
lorsque lôherbe est ¨ 5cm. En 
hiver, deux tiers du bétail reste 
en étable et un tiers sur le haut 
des coteaux en extérieur. 

Détails supplémentaires : Actuellement, lô®leveur fait p©turer ses vaches dans certains coteaux uniquement 
au printemps. Le reste du temps, elles pâturent le fond de vallée et les plateaux. Ses techniques de pâturage 
sont variées selon les besoins des animaux. Ses pratiques prennent en compte lôenvironnement. Comme le 
fond de vallée était en friche et dominé par des ronciers (Rubus sp.) lôexploitant a retravaill® la parcelle puis 
ensemencé avec des herbacées de courte et longue durée (les herbacées de courte durée occupent le sol 
en attendant que celles de longue durée poussent suffisamment pour obtenir une prairie pâturable). Quinze 
essences dont le Ray-grass dôItalie, lôavoine et le tr¯fle ont ®t® utilis®es. 

  

Monsieur Charly 
Triganne 

Pâturage bovin 
 
Race : 
Limousines (viande) 

Culture viticole sur les 
coteaux les plus 
ensoleillés, jusque fin  
des années 70 début 
80, le reste en pâturage. 
Exploitation remontant 
avant les années 50 et 
transmise de père en 
fils. 

Pâturage dynamique 
(changement de parcelle tous 
les 2 ¨ 3 jours) toute lôann®e 

 Détails supplémentaires : Certaines de ses parcelles en côteaux sont pâturées. 

 

Famille Grégoire 

Pâturage bovin 
 
Race : 
Limousines et 
Blondes dôAquitaine  

Terrains en friche de 
1970 à 1985, ils sont 
utilisés depuis 3 
générations avec une 
expansion de 
lôexploitation au fil du 
temps. 

35 Limousines et 35 blondes 
dôaquitaine sur lôensemble de 
son exploitation (une partie à 
Chanzeaux) 
P©turage plut¹t continu dôun 
mois par parcelle (sortie des 
animaux une fois la végétation 
rasée) 
Pâturage extensif 
Prairie temporaire 
Prairie permanente 
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Dôautres propri®taires ont des usages non agricoles des parcelles dont : 

Propriétaire Type dôactivit® Historique de la 
parcelle 

Type de gestion 

Monsieur Audebert  

Usage privé 
Une dizaine de 
chèvres en pâturage 
pour entretenir la 
parcelle (environ 5000 
m²) 
 

 Anciennes écuries 
réhabilitées en maison 
dôhabitation. 

Pâturage caprin  

Madame Bourgouin 

Usage privé, chevaux 
en pâturage (environ 
1000 m²) 

Informations non 
connues 

Informations non 
connues 

Famille moulin du 
Chapitre 

Usage économique 
(gîte) 

Ancien moulin (XVème 
siècle)  

Non pâturé (entretien 
mécanique) 

Commune de 
Chemillé en anjou 

Usage foncier (Bois 
du Piron et chemins 
communaux) 

Informations non 
connues 

Entretien des chemins 
et accotements à la 
débroussailleuse 2 fois 
par an. (Printemps et 
automne) 

SCI lôindivision 
Guérard des 
Lauriers  
ñRenaud Guillaumeò 

Usage du terrain entre 
plusieurs familles à 
titre de loisir. 
Le château est ouvert 
au public deux jours 
par an, lors des 
journées du 
patrimoine. 

Parc de 30 hectares 
dessiné par le Comte 
de Choulot aux 
alentours de 1847.  

Pâturage bovin 
pendant trois jours, 
deux fois par an par M. 
Guibert dans le parc 
du château.  
Le restant est fauché 
mécaniquement.  

 

Synthèse: 

 

De manière générale, les différentes pratiques de gestion s'inscrivent dans une 

d®marche respectueuse de lôenvironnement. 

Des rencontres ont ®t® organis®es avec Simon Logerais de la Chambre dôagriculture 

et les agriculteurs afin de bien comprendre leur modèle économique. 

Selon les enjeux qui seront définis, des propositions seront donc faites aux 

gestionnaires pour optimiser leurs pratiques du point de vue environnemental en 

considérant leur réalité de travail.  
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3. Historique du site 
 

a) Historique patrimonial 

 

Située aux confins des Côteaux du Layon et des Mauges, Chanzeaux est une 

commune à vocation rurale : polyculture, élevage, vignobles réputés18éCôest une 

commune riche dôhistoire, dont le patrimoine pourrait permettre un d®veloppement de 

lôactivit® touristique. 

 

Le château de Chanzeaux est le monument historique de la commune le plus 

important. Construite au bord de lôHyr¹me au XIII¯me si¯cle, la demeure seigneuriale 

de Chanzeaux était une grande maison bourgeoise avec un corps de bâtiment central 

et deux pavillons. Lô®difice f¾t modifi® entre 1846 et 1848 par Rose et Th®odore de 

Quatrebarbes selon les plans de lôarchitecte Hod®, lui conf®rant son aspect 

néogothique actuel.  

Le parc agricole attaché au château fût quant à lui, redessiné par le Comte de Choulot, 

grand paysagiste de lô®poque.19  

 

b) Historique agricole 

 
 
Figure 6 : Carte comparative de lôhistorique des parcelles actuelles ¨ gauche et 1950 

à droite 
 

En comparant les vues a®riennes de la zone dô®tude entre 1950 et maintenant, 

plusieurs évolutions sont observés : 

 

1 - Les stigmates du remembrement avec une homogénéisation des cultures sur la 

plupart des parcelles agricoles. 

2 - Une augmentation du couvert forestier sur les coteaux de part et dôautres de 

lôhyr¹me d¾ ¨ la d®prise agricole. 

3 - Un agrandissement des zones urbanisées, notamment la partie sud du village. 

 
18

 (https://www.chemille-en-anjou.fr/histoire-et-patrimoine-de-la-commune-deleguee-de-chanzeaux/ (Consulté le 

04/02/2022) 
19 http://chateau-de-chanzeaux.com/naissance-du-neogothique-angevin/ (Consulté le 20/02/2022) 

https://www.chemille-en-anjou.fr/histoire-et-patrimoine-de-la-commune-deleguee-de-chanzeaux/
http://chateau-de-chanzeaux.com/naissance-du-neogothique-angevin/
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4 - La cr®ation de retenues dôeau artificielles, notamment au niveau du ruisseau de la 

planchette. 

 

Il appara´t que lôabandon de certains usages agricoles a un impact sur la biodiversit®. 

Lôabsence dôactivit® humaine entra´ne une fermeture de ces milieux, provoquant une 

perte de la biodiversité.  

En effet, certaines espèces sont inféodées à des milieux particuliers et ne peuvent 

survivre que dans des zones où les pratiques humaines persistent. 

 

4. Contexte économique et social 

Le Côteaux du Layon est une appellation dôorigine contr¹l®e (AOC) pr®sente sur vingt-

sept communes (1650 hectares), dont Chanzeaux, situ®es de part et dôautres du 

Layon, petit affluent de la Loire. 

Le vin issu de cette appellation est blanc, moelleux à liquoreux et conçu avec du 

chenin, un cépage également appelé pineau de la Loire.20 

Le terroir de ce vignoble est compos® dôAnjou noir appel® ainsi en raison de son sol 

aux couleurs sombres, constitué de schiste, de gneiss et de granite.21 

 

De nombreux sentiers p®destres jalonnent la Vall®e de lôHyr¹me comme celui qui longe 

le cours dôeau entre Chemill®-en-Anjou et Chanzeaux. Au creux de la vallée encaissée 

se trouvent des vestiges de moulins (29 originellement) qui fonctionnaient grâce à 

l'Hyr¹me. Certains servaient au rouissage du chanvre, dôautres comme celui du 

chapitre ¨ Chanzeaux servait ¨ lôextraction de la farine. Lôactivit® ®conomique sôest 

ainsi d®velopp®e en lien avec ces ®difices comme en t®moigne le vestige de lôauberge 

du cul réjouit, en amont de Chanzeaux.22 

 

Chanzeaux sôinscrit donc dans un territoire au pass® ®conomique fort. Le paysage 

hydrographique et agricole a été modifié comme peuvent en témoigner les vestiges 

(bâtiments, ponts) des activités passées. 

Lô®cologie et la biodiversité, actuelles du site, sont donc intimement liées à ces 

pratiques. 

  

 
20

 https://avis-vin.lefigaro.fr/connaitre-deguster/tout-savoir-sur-le-vin/guide-des-regions-et-des-appellations/vallee-de-

la-loire/anjou/appellation-coteaux-du-layon (Consulté le 20/02/2022) 
21 https://www.idealwine.net/anjou-noir-nouvel-eldorado-au-coeur-de-la-vallee-de-la-loire/ (Consulté le 20/02/2022) 
22 https://www.anjou-tourisme.com (Consulté le 20/02/2022, panneau informatif sur site) 

 

 

https://avis-vin.lefigaro.fr/connaitre-deguster/tout-savoir-sur-le-vin/guide-des-cepages/chenin
https://avis-vin.lefigaro.fr/connaitre-deguster/tout-savoir-sur-le-vin/guide-des-regions-et-des-appellations/vallee-de-la-loire/anjou/appellation-coteaux-du-layon
https://avis-vin.lefigaro.fr/connaitre-deguster/tout-savoir-sur-le-vin/guide-des-regions-et-des-appellations/vallee-de-la-loire/anjou/appellation-coteaux-du-layon
https://www.idealwine.net/anjou-noir-nouvel-eldorado-au-coeur-de-la-vallee-de-la-loire/
https://www.anjou-tourisme.com/
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5. Stratégies d'aménagement et périmètres 

environnementaux 

a) Schéma Régional de Cohérence Ecologique (SRCE) 

 

Le Schéma Régional de Cohérence Écologique (SRCE) est le document qui sert 

dôorientation pour la d®finition des trames vertes et bleues locales. Il vise ¨ am®liorer 

la protection de certaines ressources naturelles (biodiversité, réseau écologique, 

habitats naturels). Il prend également en compte les éléments du SDAGE visant au 

bon état écologique de l'eau, imposé par la directive cadre sur l'eau. Le SDAGE 

comprend à son tour la mise en place de la trame verte et bleue figurant dans le SRCE 

adopté. Le SRCE, dont les objectifs sont déclinés à l'échelle de chaque Région 

française doit °tre pris en compte dans les projets dôam®nagement et les documents 

dôurbanisme comme le Sch®ma de Coh®rence territoriale (SCOT) et le Plan local 

dôurbanisme (PLU)23 24.  

 

 
Figure 7 : D®clinaison des diff®rents documents sôinspirant pour partie du SRCE 

selon le type de planification25 
 

Le SRCE est un outil juridique, élaboré dans le cadre de la loi Grenelle II, visant à 

enrayer la perte de biodiversité et la dégradation des écosystèmes. Il sert de cadre 

régional de référence pour la rédaction de projets et autres documents dôurbanisme. 

 

 
23 https://notre-environnement.gouv.fr/ (Consulté le 31/03/2022) 
24 https://fr.wikipedia.org/wiki/Sch%C3%A9ma_r%C3%A9gional_de_coh%C3%A9rence_%C3%A9cologique 

(Consulté le 31/03/2022) 
25  https://layonaubancelouets.fr (Consulté le 14/03/2022) 

 

https://notre-environnement.gouv.fr/
https://fr.wikipedia.org/wiki/Sch%C3%A9ma_r%C3%A9gional_de_coh%C3%A9rence_%C3%A9cologique
https://layonaubancelouets.fr/
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Le SRCE des Pays de la Loire a été adopté par arrêté préfectoral, le 30 octobre 2015, 

après son approbation par le Conseil régional, par délibération en séance du 16 

octobre 2015. 

Plusieurs documents composent le SRCE des Pays de la Loire : 

- un diagnostic des enjeux des continuités écologiques, 

- un atlas cartographique des continuités écologiques au 1/100 000ème, 

- un atlas cartographique des objectifs de maintien ou de restauration des continuités 

écologiques au 1/100 000ème. 

 

Dans lôENS de la Vall®e de lôHyr¹me, le SRCE identifie des réservoirs de biodiversité 

humides et des corridors vallées qui permettent les connexions entre réservoirs des 

sous trames terrestres et réservoirs des sous trames milieux aquatiques et zones 

humides. Ces connexions sont assurées par le cours dôeau, les prairies plus ou moins 

humides, les bocages qui le bordent et la ripisylve. Le SRCE identifie également des 

®l®ments de fragmentation potentiels (zone urbaine, ouvrages hydrauliques, routesé) 

et dô®ventuels ouvrages existants pour pallier ces fragmentations. 

La carte  ci-dessous d®montre lôimplantation de la zone dô®tude sur un corridor 

écologique majeur des trames verte et bleue. 

  



24 

 

 

 
Figure 8 : SRCE autour de 5 km du site dô®tude 

 

b) Sch®ma Directeur dôAm®nagement et de Gestion des Eaux 

(SDAGE)  

 

Un Sch®ma Directeur dôAm®nagement et de Gestion des Eaux (SDAGE) est un 

document de planification cr®® suite ¨ la Directive Cadre sur lôEau (DCE) de 2000. Il 

existe actuellement 7 SDAGE en France Métropolitaine et Corse.  

La zone dô®tude est concernée par le SDAGE Loire-Bretagne, approuvé en juillet 1996, 

et revu en Mars 2022 pour la période 2022-2027 avec un programme de mesures.26  

 
26 https://sdage-sage.eau-loire-bretagne.fr/home/le-sdage-2022-2027.html  (Consulté le 25/04/2022) 

https://sdage-sage.eau-loire-bretagne.fr/home/le-sdage-2022-2027.html
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Le SDAGE a été défini en 14 orientations : 

 

1. Repenser les am®nagements des cours dôeau dans le bassin versant 

2. Réduire la pollution par les nitrates  

3. Réduire la pollution organique, phosphorée et microbiologique 

4. Maîtriser et réduire la pollution par les pesticides  

5. Maîtriser et réduire les pollutions dues aux micropolluants 

6. Protéger la santé en protégeant la ressource en eau  

7. G®rer les pr®l¯vements dôeau de mani¯re ®quilibr®e et durable 

8. Préserver et restaurer les zones humides  

9. Préserver la biodiversité aquatique  

10. Préserver le littoral  

11. Préserver les têtes de bassin versant  

12. Faciliter la gouvernance locale et renforcer la cohérence des territoires et des 

politiques publiques  

13. Mettre en place des outils réglementaires et financiers  

14. Informer, sensibiliser, favoriser les échanges 

 

Lôobjectif g®n®ral est dôavoir 61% des eaux en bon ®tat en 2027, cet objectif nôayant 

pas été atteint en 2021. 

 

Cette étude se définit largement au sein de ces différentes orientations, notamment au 

sein des objectifs de préservation (8, 9 et 11). 

 

c) Sch®ma dôAm®nagement de Gestion des Eaux (SAGE) 

 

Le SDAGE Loire-Bretagne est d®clin® en 57 Sch®mas dôAm®nagement de Gestion 

des Eaux (SAGE), dont 53 sont actuellement mis en îuvre. 

 

La zone dô®tude est concern®e par le SAGE Layon-Aubance, dont la dernière version 

a été approuvée le 04/05/2020 pour une superficie de 1 386 km².  

Les enjeux ont été définis autour de quatre thématiques : 

- Gestion qualitative (r®duction de pression des pollutions diffusesé) 

- Gestion quantitative (suppression des prélèvements estivaux en eaux 

superficielles et gestion des pr®l¯vements hivernaux, ®conomies dôeau, 

ma´trise de lôimpact des plans dôeau sur lôhydrologie dô®tiageé) 

- Gouvernance et aménagement du territoire (création du Syndicat Layon 

Aubance Louetsé) 

- Milieux aquatiques et biodiversité (amélioration de la qualité des habitats 

aquatiquesé). 

 

Ce SAGE est composé de huits sous-bassins. 
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Figure 9 : Carte des sous-bassins du SAGE Layon-Aubance27 
 

La zone dô®tude est implant®e dans le sous-bassin de lôHyr¹me qui couvre 11,8% de 

la superficie totale du SAGE28. Lô®tude est pleinement intégrée aux enjeux du SAGE, 

dans la thématique des milieux aquatiques et biodiversité. 

 

d) Schéma de Cohérence Territoriale (SCoT) 

 

Le SCoT du Pays des Mauges a été approuvé le 8 juillet 2013 sur le territoire 

de lôancien Syndicat Mixte du Pays des Mauges regroupant alors sept communautés 

de communes totalisant 70 communes pour 125 000 habitants. Son périmètre a évolué 

avec la réforme territoriale et correspond désormais à celui de Mauges Communauté29. 

Il concerne les six communes de Beaupréau-en-Mauges, Chemillé-en-Anjou, Mauges-

sur-Loire, Montrevault-sur-Èvre, Orée-dôAnjou et S¯vremoine, pour une population 

totale de 121 000 habitants. 

 Il définit, pour les quinze ans à venir, une stratégie globale de développement 

qui tient compte de toutes les composantes du territoire (économie, habitat, transports, 

équipements et services, ressources en eau, paysages...). 

 
27 https://layonaubancelouets.fr (Consulté le 14/03/2022) 
28 https://sigespal.brgm.fr (Consulté le 14/03/2022) 
29 https://www.maugescommunaute.fr/une-communaute/le-territoire/ (Consulté le 14/03/2022) 

https://layonaubancelouets.fr/
https://sigespal.brgm.fr/
https://www.maugescommunaute.fr/une-communaute/le-territoire/
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Le SCoT met en évidence les éléments essentiels à la conservation de la Trame Verte 

et Bleue lors du développement urbain.  

Il définit: 

ǒ Les cîurs de biodiversit® majeurs ¨ pr®server de lôurbanisation. Ceux-

ci sont basés sur les zonages existants: Natura 2000, ZNIEFF de type 

1, ENS, Arrêtés de Protection de Biotope et sites classés et inscrits. 

ǒ Les cîurs de biodiversit®s annexes qui doivent conserver leur 

dominante naturelle ou agricole. Ceux-là sont identifiés par les Zones 

importantes pour la Conservation des Oiseaux (ZICO), Zones Humides 

dôImportance Nationale, et ZNIEFF de type 2. 

  

Il localise les corridors écologiques : 

ǒ De la trame bleue en pr®servant les vall®es, le long des cours dôeau et 

les zones humides; 

ǒ De la trame verte en préservant le maillage bocager et les boisements 

significatifs du territoire. 

 

Ces différents éléments identifiés par le SCoT doivent être repris et précisés dans le 

PLU de chaque commune. 

 

e) Plan Local dôUrbanisme (PLU) 

 

Le PLU de Chemillé-en-Anjou a été approuvé par le Conseil municipal dans sa séance 

du 30 janvier 2020. Ce document int¯gre le projet dôam®nagement et de 

développement durable (PADD) qui explique et d®finit le projet dôurbanisme et 

dôam®nagement du territoire. Le PLU est ®labor® sur une p®riode de 13 ans, 2016-

2029. 

Il définit des zones agricoles (A) et naturelles (N) à protéger (Figure 10) et précise la 

trame verte et bleue ¨ lô®chelle de la commune (Figure 12). Les monuments historiques 

ou sites remarquables, tel que le château présent à Chanzeaux, sont eux aussi 

protégés au sein du PLU.  

Il d®finit ®galement les zones de servitudes dôutilit® publique autour des lignes 

électriques et des monuments historiques qui limitent les constructions et modifications 

de b©timents dans ces zones. Le site dô®tude inclut une zone dôutilit® publique 

historique li®e au ch©teau et est travers®e par une ligne ®lectrique dôest en ouest 

(Figure 11)30. 

 
30 https://www.chemille-en-

anjou.fr/medias/2020/02/01a_PLU_CeA_RdeP_Diag_EIE_APPRO_30janvier2020_compressed.pdf (Consulté le 
31/03/2022) 

https://www.chemille-en-anjou.fr/medias/2020/02/01a_PLU_CeA_RdeP_Diag_EIE_APPRO_30janvier2020_compressed.pdf
https://www.chemille-en-anjou.fr/medias/2020/02/01a_PLU_CeA_RdeP_Diag_EIE_APPRO_30janvier2020_compressed.pdf
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Figure 10 : Zonages identifiés par le PLU de Chemillé-en-Anjou autour de Chanzeaux 

Figure 11 : Carte adaptée du Plan des servitudes d'utilité publique 051.b de 
Chanzeaux 
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Figure 12 : Trame Verte et Bleue définies dans le PLU de Chemillé en Anjou 
 

f) Espaces Naturels Sensibles (ENS) 

 

Créés par les départements, les Espaces Naturels Sensibles (ENS) visent à préserver 

la qualité des sites, des paysages, des milieux et habitats naturels et des champs 

naturels dôexpansion des crues. 

 

La zone dô®tude est situ®e dans lôENS de la Vall®e de lôHyr¹me. Dôautres ENS sont 

pr®sents ¨ proximit® de la zone dô®tude : Bois de Joué et de la Frappinière (une 

partie ¨ 500m au sud de la zone dô®tude, une autre à environ 3,5 km) et Vallée du 

Layon (à 4,9 km). 

 

g) Zones Naturelles dôInt®r°t Ecologique, Faunistique et 

Floristique (ZNIEFF) 

 

Lanc® en 1982, lôinventaire des Zones Naturelles dôInt®r°t Ecologique, Faunistique et 

Floristique (ZNIEFF) a pour objectif dôidentifier et de d®crire des secteurs pr®sentant 

de fortes capacités biologiques (habitats/espèces rares, remarquables, protégés ou 

menacées) et un bon état de conservation.  
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2 types de ZNIEFF peuvent être distinguées : 

ǒ Les ZNIEFF de type I : secteurs de grand intérêt biologique ou écologique 

ǒ Les ZNIEFF de type II : grands ensembles naturels riches et peu modifiés, 

offrant des potentialités biologiques importantes 

Cet inventaire est devenu aujourdôhui un des ®l®ments majeurs de la politique de 

protection de la nature. Il constitue un outil de connaissance et dôinformation pour 

lô®laboration des strat®gies dôam®nagement du territoire et doit être consulté dans le 

cadre de projets (document dôurbanisme, cr®ation dôespaces prot®g®s, ®laboration de 

sch®mas d®partementaux de carri¯re é). 

Ces zonages dôinventaires n®cessitent la prise de mesures de gestion et surtout la 

prise en compte effective de la pr®sence dôesp¯ces dôint®r°t patrimonial lors des 

grands aménagements routiers et urbains. Ils permettent de porter à connaissance des 

®lus et de tous les acteurs intervenant sur lôam®nagement et la gestion du territoire, 

des enjeux de protection de lôenvironnement au niveau local. 

La zone dô®tude se situe dans une Zone dôInt®r°t Ecologique, Faunistique et Floristique 

(ZNIEFF) continentale de type II : La Vall®e de LôHyr¹me31 (identifiant national : 

520015105). Dôautres ZNIEFF de type II sont pr®sentes ¨ proximit® de la zone dô®tude 

: Bois de Joué et de la Frappinière32 (identifiant national : 520004469) et Vallée du 

Layon33 (identifiant national : 520004540) (¨ 4,9 km de la zone dô®tude). Une ZNIEFF 

de type I est ®galement pr®sente ¨ moins de 600 m de la zone dô®tude : Vallée de 

lôHyr¹me entre Couton et Vienne34 (identifiant national : 520015104). 

 

h) NATURA 2000 

 

Le réseau Natura 2000 sôinscrit au cîur de la politique de conservation de la nature 

de lôUnion europ®enne et est un ®l®ment cl® de lôobjectif visant ¨ enrayer lô®rosion de 

la biodiversit®. Il est form® par les Sites dôInt®r°t Communautaire SIC (Directive 

Habitat) et les Zones de Protection Spéciale ZPS (Directive Oiseaux). Dans les zones 

d®finies par ce r®seau, les Etats Membres sôengagent ¨ maintenir dans un ®tat de 

conservation favorable les types dôhabitats et dôesp¯ces concern®s.  

 

Le projet nôest pas directement concern® par un site Natura 2000 puisquôil nôy a aucune 

Zone SIC ou ZPS dans un rayon de 5 km autour de la zone dô®tude. 

 

 
31 https://inpn.mnhn.fr/zone/znieff/520015105.pdf (Consulté le 31/03/2022) 
32 https://inpn.mnhn.fr/zone/znieff/520004469.pdf (Consulté le 31/03/2022) 
33 https://inpn.mnhn.fr/zone/znieff/520004540.pdf (Consulté le 31/03/2022) 
34

 https://inpn.mnhn.fr/docs/ZNIEFF/znieffpdf/520015104.pdf (Consulté le 30/06/2022) 

 

https://inpn.mnhn.fr/zone/znieff/520015105.pdf
https://inpn.mnhn.fr/zone/znieff/520004469.pdf
https://inpn.mnhn.fr/zone/znieff/520004540.pdf
https://inpn.mnhn.fr/docs/ZNIEFF/znieffpdf/520015104.pdf
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Figure 13 : Zonages r®glementaires autour de 5 km du site dô®tude 
 

6. Environnement physique 
 

a. Climat 

Les données climatologiques se rapportant ¨ la zone dô®tude proviennent de la station 
météo France de Cholet, commune située à une quarantaine de kilomètres de 
Chanzeaux. Les données concernant les températures et les précipitations ont été 
recueillies entre 1971 et 2000. Les données anémométriques (données relatives aux 
vents) ont été relevées entre 1974 et 198835.  

Sur la commune de Chanzeaux règne  un climat océanique chaud sans saison sèche 

selon la classification de Koppen-Geiger, fondée sur les précipitations et les 

températures.   

La température moyenne est de 11,9°C et les précipitations sont en moyenne de 636,5 

mm. 

 

 

35
 Informations prises dans le ñ diagnostic environnemental ZAC ç Domaine de Bel Air è ñ r®alis® par Anjou Loire 

Territoire 
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i. Pluviométrie 

Comme le montre le graphique ci-apr¯s, le mois dôao¾t est le plus sec de lôann®e avec 
ses 32 mm de pluie sur 8 jours. A contrario côest le mois de janvier qui poss¯de les 
précipitations les plus importantes (69 mm de pluie sur 13 jours). Les précipitations 
varient de 37 mm entre le mois le plus sec et le plus humide. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 14 : Pluviométrie annuelle sur le site de Chanzeaux 36 

 

ii. Température 

 

Lôanalyse des temp®ratures atteste de la douceur du climat oc®anique avec une 

moyenne de 11,5°C annuelle. Les mois les plus chauds sont juillet et août avec une 

température moyenne proche de 19°C, tandis que le mois le plus froid est celui de 

janvier avec une température moyenne de 4,9°C. 

 

 
36 https://www.pays-de-la-loire.developpement-

durable.gouv.fr/IMG/pdf/F05215P0050_Diagnostique_environnemental.pdf 

https://www.pays-de-la-loire.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/F05215P0050_Diagnostique_environnemental.pdf
https://www.pays-de-la-loire.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/F05215P0050_Diagnostique_environnemental.pdf
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Figure 15 : Température annuelle sur le site de Chanzeaux 

 

iii. Anémométrie 

Dôapr¯s lôanalyse de la rose des vents de la station m®t®orologique de Cholet une nette 

prédominance des vents de secteur sud-ouest et, dans une moindre mesure, des vents 

de secteur nord-est est constatée. 

Les vents du sud-ouest, souvent doux et humides, r®sultent dôinfluences oc®aniques. 

Ils sont principalement li®s ¨ une d®pression sur lôouest de lôEurope ou sur le proche 

Atlantique. 

Les vents de secteur nord-est sont, quant à eux, généralement froids et secs. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 16 : Rose des vents de la station de Cholet 
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iv. Ensoleillement 

 

Figure 17 : Ensoleillement enregistré à la station de Cholet 
 
 

La station de Cholet compte 374 heures dôensoleillement (15,58 jours) contre une 

moyenne nationale de 375 heures (15,63 jours) lôhiver et 714 heures (29,75 jours) 

contre une moyenne nationale de 659 heures (27,46 jours) au printemps. 
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b. Géologie 

 

La zone dô®tude est essentiellement composée de schistes briovériens, une roche 

sédimentaire métamorphisée et formée à partir de dépôts marins, datés de -670 MA à 

-540 MA.. Des dépôts alluvionnaires sont visibles dans le fond de vallée de l'Hyrôme. 

 

 
 
Figure 18 : Carte g®ologique sur la zone dô®tude des coteaux secs de Chanzeaux37 

 

c. Pédologie 

 

La formation des sols commence par lôalt®ration de roche m¯re dont une seule 

compose la zone dô®tude. Par cons®quent, on observe une faible variabilit® des types 

de sol, influencée par les différents reliefs. 

Trois types de sol composent le secteur :  

ǒ Dans les fonds de vallées et côteaux, le brunisol est majoritaire. De texture 

limono-sableuse à sablo-argileuse, il est peu acide et de faible épaisseur. 

ǒ Sur les hauts de versants est présent un brunisol rédoxique, de texture limono 

argileuse, en partie lessivé et majoritairement hydromorphe. Il est  peu acide et 

dô®paisseur moyenne (caract®ristique des pentes faibles). 

ǒ Sur les plateaux est présent un luviosol à caractère rédoxique, de texture 

limono-argileuse à argilo-graveleuse, lessivé et naturellement hydromorphe. Il 

est plus ou moins profond. 

 
37

 https://www.geoportail.gouv.fr/ (Consulté le 31/03/2022) 

https://www.geoportail.gouv.fr/
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Figure 19 : Carte des sols sur la zone dô®tude des coteaux secs de Chanzeaux36 

 

d. Topographie 

 

La topographie est typique des plateaux avec un cours dôeau encaiss®. Les versants 

sont abrupts et un fond de vall®e globalement plat forme le lit majeur de lôHyr¹me. La 

hauteur moyenne est dôenviron 40 m entre la cr°te et lôab´me et lôaltitude moyenne du 

lit de lôHyr¹me est de lôordre de 40 m NGF. 

 

 
Figure 20 : Carte de la topographie sur la zone dô®tude des coteaux secs de 

Chanzeaux35 
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e. Ecologie du paysage 

 

Le paysage est un système hétérogène et complexe modelé par les activités 

humaines. Comprendre le fonctionnement de celui-ci permet dôinterpr®ter sa relation 

avec les écosystèmes présents.  

 

 
 

Figure 21 : Structure spatiale du paysage autour du site dô®tude36 

 

i. Occupation du sol 

 

Le site est situé dans un milieu rural, avec très peu de tâches urbaines. La majorité 

des parcelles sont des parcelles agricoles, séparées entre terres arables non irriguées,  

systèmes culturaux et parcellaires complexes avec dans une moindre mesure des 

prairies naturelles et vignobles. La zone dô®tude est donc situ®e dans un milieu 

relativement ouvert (Figure 22). 
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Figure 22 : Occupation des sols selon Corine Land Cover 2018 sur le site dô®tude et 
5 km aux alentours et r®partition des diff®rents types dôoccupation de sol dans cette 

zone 
 

ii. Matrice paysagère 
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La matrice paysagère correspond, sur la carte, à la zone la plus représentative au sein 

du paysage38. Ici, elle est agricole et en zoomant sur la zone dô®tude, des taches 

apparaissent, comme des bosquets le long de lôHyr¹me, des zones dôhabitation, etc é  

 

iii. Réservoirs de biodiversité 

 

La zone dô®tude offre de nombreux réservoirs de biodiversité. Les espèces peuvent y 

r®aliser tout ou partie de leur cycle de vie gr©ce ¨ la pr®sence de lôeau de lôHyr¹me, 

des ®tangs et des bras morts ainsi que lôexistence de zones bois®es et de prairies 

s¯ches ou humides. La zone dô®tude peut-être qualifiée de grand réservoir écologique, 

offrant une importante diversit® dôhabitats, comme les c¹teaux secs et la zone humide 

du fond de vallée39.  

 

iv. Réseaux écologiques  

 

Les réseaux écologiques permettent de faire le lien entre les différents habitats et 

milieux pr®sents au sein du paysage. Sur la zone dô®tude, de nombreux corridors 

comme la rivière, sa ripisylve, les milieux humides et les haies, permettent le 

d®placement dôesp¯ces dôun habitat ¨ lôautre.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 23 : Corridors bois®s ¨ 5 km autour du site dô®tude 
 

 
38 Le guide Illustré de l'Écologie (Ed. Delachaux & Niestlé) 
39

 http://www.trameverteetbleue.fr (Consulté le 19/02/2022). 

http://www.trameverteetbleue.fr/
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Figure 24 : Continuums humides ¨ 5 km autour du site dô®tude 
 

 

v. Éléments fragmentants 

 

Des éléments fragmentants, principalement liés aux activités anthropiques, peuvent 

être rencontrés dans les milieux naturels. Ces éléments découpent le paysage. 

Certains, comme des habitations, sont pr®sents sur la zone dô®tude. Quelques routes 

dont une autoroute sont également localisées à quelques kilomètres de là. Celles-ci 

peuvent avoir des conséquences non n®gligeables sur lôespace naturel. En effet, cela 

perturbe le milieu en interrompant et réduisant le réseau de corridors mais aussi en 

supprimant des t©ches dôhabitats. A terme, cela peut engendrer une isolation de 

certaines populations, bloquées dans leur déplacement et vouées à disparaître, faute 

de brassage génétique. Certaines espèces telles que les amphibiens ou des 

mammifères comme les loutres vont être les plus pénalisées par cette fragmentation. 

Malgr® tout, depuis quelques dizaines dôann®es, diff®rents ouvrages r®duisant lôimpact 

et favorisant la circulation des animaux sont proposés et mis en place lors de 

construction d'infrastructures fragmentant le paysage. 
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vi. Activités anthropiques 

 

La zone dô®tude est marqu®e par diverses activit®s anthropiques, la principale étant 

lôagriculture avec notamment lô®levage bovin. Les chemins de randonn®es et les 

chambres dôh¹tes du Moulin du Chapitre indiquent la pr®sence dôactivit®s de loisir et 

touristique. 

 

f. Pr®sentation de lôHyr¹me 

 

i.      Description du bassin versant 

 

LôHyr¹me est une rivi¯re du Maine et Loire qui prend sa source dans le massif des 

Mauges, sur la commune de Saint Georges des Gardes entre les lieux dits de « la 

Pétassière » et de la « Gagneraie ». Elle prend alors la direction nord-est pendant 27,2 

kilomètres en traversant les villages composants la commune nouvelle de Chemillé en 

Anjou. Ce cours dôeau atteint son exutoire sur la commune de Saint Lambert du Lattay 

où il rejoint le Layon (affluent de la Loire). 

Son bassin versant couvre une zone de 154 km². Lôaltitude de sa source est de 162 m 

et celle de son exutoire est de 16 m pour une pente moyenne de 0,4 %.  

LôHyr¹me est aliment® par 8 affluents : les Louetti¯res, le ruisseau de lôAubance, la 

Malaiserie, le Rutord, le ruisseau de la Planchette, le ruisseau des Petites Tailles, le 

ruisseau de Bouillon et le ruisseau de Chiz. Elle est classée au rang 3 de Strahler. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 25 : Moulin pr®sent sur le bassin versant de lôHyr¹me 
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Au cours des si¯cles, lôHyr¹me a ®t® modifi® par les habitants de la région pour utiliser 

sa force afin de faire tourner 29 moulins r®partis sur lôensemble de la rivi¯re et ses 

affluents. Ceux-ci ne sont plus en activité mais les biefs et seuils nécessaires à leur 

fonctionnement sont toujours en place. 

ii.     Caractéristiques hydrologiques 

 

Les bassins versants des Layon, Aubance et Louets sont caractérisés par un régime 

hydrologique simple puisquôil sôagit dôun r®gime pluvial : des eaux hautes en hiver et 

basses en ®t®. Ce qui correspond le plus souvent aux cours dôeau de faibles et 

moyennes altitudes des régions tempérées sans neige. La pluviométrie est un facteur 

prépondérant dans le fonctionnement du réseau hydrographique avec des débits plutôt 

faibles en été. 

Comme le montre le graphique ci-dessous, les débits sont plus importants pendant 

l'hiver (mois les plus humides).  

40 

Figure 26 : Débits moyens mensuels des stations hydrométriques du Layon, de 
lôHyr¹me, du Lys et de lôAubance 

  

 
40

 https://layonaubancelouets.fr/wp-content/uploads/2021/07/Doc-1-PAGD_SAGELA_18102019.pdf 

https://layonaubancelouets.fr/wp-content/uploads/2021/07/Doc-1-PAGD_SAGELA_18102019.pdf
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Les donn®es concernant les d®bits sont issues dôHydro portail. 

Tableau 1 : Param¯tres hydrologiques des principaux cours dôeau 

 

Tableau 2 : Débits dô®tiage et de crue des principaux cours dôeau 

 

Les modules des affluents du Layon avoisinent les  1 m³/s aux stations hydrométriques, 

contrairement à la partie aval du Layon qui avoisine les 4 m³/s. La partie aval du Layon 

correspond donc à la somme des débits mesurés sur les stations en amont 

Le rapport du débit moyen mensuel interannuel maximal (DMMIAM) au module permet 

de mettre en ®vidence le r®gime hydrologique contrast® des cours dôeau (rapport > 

2.3). Cela traduit des écarts de débits importants au cours dôune m°me ann®e. 

Tableau 3 : D®bits dô®tiage et de crue des principaux cours dôeau 

 

Les VCN3 et VCN10 correspondent aux débits minimums journaliers enregistrés sur 

une durée de 3 ou 10 jours. 

Le QMNA5 est le d®bit mensuel minimal dô®tiage atteint en moyenne 1 année sur 5. 
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Tableau 4 : Seuil des débits d'alerte source SDAGE Loire Bretagne 

 

Les d®bits dô®tiages sont faibles, parfois de lôordre de quelques litres par seconde. Les 

Q10, Q20 et Q50 sont les débits journaliers de crue atteints en moyenne 1 année sur 

10, 20 ou 50 ans. 

Le DOE (le D®bit dôObjectif dô®tiage) correspond ¨ la valeur de d®bit moyen mensuel 

à respecter 8 années sur 10 pour obtenir un équilibre entre le bon fonctionnement  du 

milieu aquatique et lôensemble des usages sur celui-ci. Les p®riodes dô®tiages 

rallongées ont des conséquences sur le milieu naturel et perturbent ses fonctionnalités 

épuratrices, de dilution et physico-chimique. 

Les Agences de lôeau ont mis en place des seuils dôalertes le DSA (D®bit Seuil 

dôAlerte). Lorsque le débit moyen journalier atteint ce seuil, certains usages non 

essentiels ne sont plus autorisés et des mesures correctives sont mises en place. Le 

DCR (D®bit de Crise) est plus restrictif et tout usage est interdit ¨ lôexception de lôAEP 

et de la défense incendie. 

Dans le département du Maine-et-Loire, les seuils précédents ont été utilisés pour 

d®finir quatre niveaux dôalerte diff®rents pour lôarr°t® cadre s®cheresse (du 17 mai 

2017) sur le Layon, lôAubance et lôHyr¹me.  

Des niveaux sont définis avec des d®bits sp®cifiques propres ¨ chaque cours dôeau. 

Depuis 2017, côest la moyenne hebdomadaire des d®bits journaliers qui est prise en 

compte. 

Lô®volution des niveaux dôalerte des arr°t®s s®cheresse avertit sur la duret® des 

étiages. 

Tableau 5: Différents niveaux d'alerte d'étiage ( seuils de débit m3/s ) 
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iii.           Etat écologique 

Lôobjectif du SAGE men® par le SLAL, est dôatteindre le bon ®tat des cours dôeau. Pour 

qualifier lô®tat dôun cours dôeau, plusieurs param¯tres sont ¨ prendre en compte : 

ǒ Lô®tat ®cologique lui-m°me d®fini par lô®tat biologique du cours dôeau 

(caractérisé par les Indice Biologique Global Normalisé, Indice Poissons 

Rivière, Indice Biologique Diatomées et Indice Biologique Macrophytes en 

Rivi¯re) et lô®tat physico-chimique (température, bilan oxygène, nutriments,  pH 

et polluants). Le classement sô®talonne en 5 classes (Très bon, Bon, Moyen, 

Médiocre ou Mauvais) en fonction des 2 composants.  

ǒ Lô®tat chimique du cours dôeau qui consiste au respect des valeurs seuils fix®es 

par les directives européennes pour 41 substances prioritaires ou 

dangereuses. Le classement est binaire (bon ou mauvais). 

Tableau 6 : £tat £cologique de lôHyr¹me 

Comme le montre lôextrait du tableau ci-dessus, lôHyr¹me est actuellement class® avec 

un ®tat ®cologique moyen. Dôapr¯s le SAGE, cela est principalement d¾ aux 

paramètres biologiques (IPR, IBD, IBGN, IBMR). En raison des nombreux freins à la 

continuité écologique (seuils et biefs d'alimentation des moulins), lôIndice Poisson 

Rivi¯re peut °tre d®classant. Pour lô®tat physico-chimique, le taux dôoxyg®nation, le 

carbone organique dissous, les nitrites et le phosphore sont aussi des éléments 

déclassant. 

Toujours dôapr¯s le SAGE, lôHyr¹me se trouve en bon ®tat chimique malgr® la pr®sence 

de pesticides, comme le glyphosate, r®guli¯rement d®tect®s dans le cours dôeau. En 

ce qui concerne lô®tat chimique de lôHyr¹me, toujours dôapr¯s le SAGE, il est 

globalement bon. LôHyr¹me est fractionn® sur tout son lin®aire par un classement liste 

1 ou 2 à cause des nombreux moulins construits sur son passage. 

Les deux listes de classement de cours d'eau, d®finies par lôarticle L214-17 du Code 

de lôEnvironnement, ®tablissent : 

ǒ Liste 1 (objectif de préservation) : cours d'eau, partie de cours d'eau ou canaux, 

considérés en très bon état écologique : les nouveaux ouvrages sont interdits, 

et les ouvrages existants doivent assurer la continuité écologique. 

ǒ Liste 2 (objectif de restauration) : cours d'eau, partie de cours d'eau ou canaux 

: où le transport des sédiments et la libre circulation des espèces biologiques 

doivent être assurés. Les ouvrages devront être gérés/entretenus/équipés dans 

un délai de 5 ans après le classement sur cette liste. 
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Figure 27 : Carte de classement des cours d'eau du SAGE 

LôHyr¹me est class® en 1¯re cat®gorie piscicole41, un classement qui correspond aux 

eaux dans lesquelles le groupe de poissons dominant est celui des salmonidés (truite, 

alose, etcé). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 28 : Ouvrage sur les cours dôeau du r®seau hydrographique couvert par le 
SLAL 

 
41 https://www.ehgo.fr/ehgo-tourisme/pays-de-loire/maine-et-loire/#group_1 

https://www.ehgo.fr/ehgo-tourisme/pays-de-loire/maine-et-loire/#group_1
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Cette carte, en lien avec la précédente, montre les ouvrages présents (seuils, 

barrages, vannes, etc.) et indique s'ils sont franchissables par les anguilles. 

Tableau 7 : Taux dô®tagement des diff®rents cours dôeau

  

La forte présence de seuils et de barrages limite la libre circulation de la faune piscicole 

et des s®diments. Pour ®valuer cette d®gradation, le ç taux dô®tagement è peut °tre un 

indicateur utilisé. Cela cible simplement la perte de pente naturelle liée à la présence 

dôouvrages transversaux. 

 

Figure 29 : Sch®matisation des taux dô®tagement  

Ces pourcentages dô®tagement peuvent °tre utilis®s pour d®montrer le niveau de 

fragmentation et dôanthropisation des cours dôeau, les effets n®fastes de ces obstacles 

sur la continuit® ®cologique et sur lôhydromorphologie ainsi que toutes les 

problématiques qui en découlent (diversité des habitats en baisse, appauvrissement 

génétique de la faune, mauvaise répartition des espèces, homogénéisation des milieux 

etc.) 

Pour r®sumer, lôHyr¹me est un cours dôeau au régime hydrologique simple, alimenté 

par les eaux de pluie. Cela induit des ®carts importants de d®bits au cours dôune ann®e 

(haut débit en hiver et faible débit en été) avec des périodes d'étiages sévères. Son lit 

est fragmenté par de nombreux seuils, qui affectent la continuité écologique et la 

morphologie du cours dôeau, traduisant un mauvais ®tat ®cologique. Son ®tat chimique 

est plutôt bon malgré la présence récurrente de polluants synthétiques (pesticides, 

herbicides). 
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7. Patrimoine naturel 
 

1) Etat des connaissances et données disponibles 

 

i. La Flore 

Les données bibliographiques disponibles sur la commune de Chanzeaux (e-calluna) 

font état de la présence de 4 esp¯ces prot®g®es ¨ lô®chelle r®gionale ou nationale, 

3 esp¯ces quasiment menac®s ¨ lô®chelle r®gionale et 4 espèces déterminantes 

ZNIEFF. 

Tableau 8 : Liste des espèces végétales déjà recensées sur la commune de 

Chanzeaux 42,43,44 ; LC = préoccupation mineure, NT = Quasi menacé. 

 

  

 
42

 http://www.cbnbrest.fr/ecalluna/ 
43 Arrêté du 20 janvier 1982 fixant la liste des et  espèces végétales protégées sur l'ensemble du territoire 
44 Arrêté du 25 janvier 1993 relatif à la liste des espèces végétales protégées en région Pays de la Loire complétant 

la liste nationale 
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ii. La Faune 

Les amphibiens : 

Les données bibliographiques disponibles sur la maille concern®e par la zone dô®tude 

(faune-anjou.org, Maille n°E042N669, INPN) font état de la présence de 11 espèces 

dôamphibiens dont 10 dôint®r°t patrimonial et 1 invasive. 

Tableau 9 : Liste des esp¯ces dôamphibiens d®j¨ recens®es sur la maille concern®e 

par la zone dô®tude (10 x 10 km). LC = pr®occupation mineure, NT = Quasi menac®, 

NA = Non Applicable 
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Les reptiles 

Les donn®es bibliographiques disponibles sur la maille concern®e par la zone dô®tude 

(faune-anjou.org, Maille n°E042N669, INPN) font état de la présence de 8 espèces de 

reptiles. 

Tableau 10 : Liste des espèces reptiles déjà recensées sur la maille concernée par la 

zone dô®tude (10 x 10 km). LC = pr®occupation mineure, NT = Quasi menac®, NA = 

Non Applicable. 

 

Les mammifères « terrestres » : 

Les données bibliographiques disponibles sur la maille concern®e par la zone dô®tude 

(faune-anjou.org, Maille n°E042N669, INPN) font état de la présence de 32 espèces 

de mammifères dont 12 protégées/déterminantes ZNIEFF/citées dans la liste 

rouge régionale avec un statut défavorable. 
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Tableau 11 : Liste des espèces de mammifères terrestres déjà recensées sur la 

maille concern®e par la zone dô®tude (10 x 10 km). LC = pr®occupation mineure, NT 

= Quasi menacé, VU = Vulnérable, DD = Données insuffisantes. 

 

 

Les chiroptères 

Les données bibliographiques sur la grande commune de Chemillé-en-Anjou issues 

de lôINPN font ®tat de la pr®sence de 14 espèces de chiroptères : 

Tableau 12 : Liste des espèces de mammifères volants déjà recensées sur la maille 

concern®e par la zone dô®tude (10 x 10 km). LC = pr®occupation mineure, NT = 

Quasi menacé, VU = Vulnérable. 
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Nom français Nom scientifique 
Directive 
Habitats 

Protection 
nationale 

Liste 
rouge 

nationale 

Liste 
rouge 

régionale 
ZNIEFF 

Barbastelle dôEurope 
Barbastella 
barbastellus 

A. II et IV A2 LC LC D 

Grand Rhinolophe 
Rhinolophus 
ferrumequinum 

A. II et IV A2 LC LC D 

Murin à moustaches Myotis mystanicus A. IV A2 LC LC - 

Murin à oreilles 
échancrées 

Myotis emarginatus A. II et IV A2 LC LC D 

Murin de Bechstein Myotis bechsteinii A. II et IV A2 NT NT D 

Murin de Daubenton Myotis daubentonii A. IV A2 LC NT D 

Murin de Natterer Myotis nattereri A. IV A2 VU LC D 

Noctule commune Nyctalus noctula A. IV A2 VU VU D 

Oreillard gris Plecotus austriacus A. IV A2 LC LC - 

Oreillard roux Plecotus auritus A. IV A2 LC NT - 

Petit rhinolophe 
Rhinolophus 
hipposideros 

A. II et IV A2 LC NT D 

Pipistrelle commune 
Pipistrellus 
pipistrellus 

A. IV A2 NT NT D 

Pipistrelle de Kuhl Pipistrellus kuhlii A. IV A2 LC LC - 

Sérotine commune Eptesicus serotinus A. IV A2 NT VU D 

Lôavifaune : 

Les donn®es bibliographiques locales issues de lôatlas r®gional des oiseaux nicheurs 

du Maine-et-Loire (source : www.faune-anjou.org ï Maille n°E042N669, INPN) font état 

de la présence de 33 espèces nicheuses (avérées ou potentielles) : 
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Tableau 14 : Liste des espèces d'oiseaux déjà recensées sur la maille concernée par 

la zone dô®tude (10 x 10 km). LC = pr®occupation mineure, NT = Quasi menac®, VU 

= Vulnérable, EN = En danger. 

Nom français 
Nom 

scientifique 
Directive 
Oiseaux 

Protection 
nationale 

Liste rouge 
nationale 

Liste rouge 
régionale 

ZNIEFF 
Statut 

nicheur 

Alouette des 
champs 

Alauda 
arvensis 

- A3 LC NT - Certain 

Allouette Lulu Lullula arborea A.I A3 LC LC D Certain 

Faucon 
crécerelle 

Falco 
tinunculus 

- A3 LC LC - Certain 

Gobemouche 
gris 

Muscicapa 
striata 

- A3 VU LC - Certain 

Hirondelle 
rustique 

Hirundo rustica - A3 LC LC - Certain 

Hirondelle de 
fenêtre 

Delichon 
urbicum 

- A3 LC LC - Certain 

Linotte 
mélodieuse 

Carduelis 
cannabina 

- A3 VU VU - Certain 

Martin-pêcheur 
dôEurope 

Alcedo atthis A.I A3 LC LC - Certain 

Martinet noir Apus apus - A3 LC LC - Certain 

Oedicnème 
criard 

Burhinus 
oedicnemus 

A.I A3 NT LC - Certain 

Serin cini Serinus serinus - A3 LC NT - Certain 

Vanneau huppé 
Vanellus 
vanellus 

A.I - LC LC D Certain 

        

Bruant jaune 
Emberiza 
citrinella 

- A3 VU EN - Probable 

Bruant proyer 
Emberiza 
calandra 

- A3 NT VU D Probable 

Busard Saint-
Martin 

Circus cyaneus A.I A3 LC LC D Probable 

Chardonneret 
élégant 

Carduelis 
carduelis 

- A3 LC NT - Probable 

Chevêche 
dôAth®na 

Athena noctua - A3 LC LC D Probable 

Cisticole des 
joncs 

Cisticola 
juncidis 

- A3 LC LC - Probable 

Pic épeichette 
Dendrocopos 
minor 

- A3 LC LC - Probable 

Pie-grièche 
écorcheur 

Lanius collurio - A3 LC LC D Probable 

Roitelet huppé 
Regulus 
regulus 

- A3 LC LC - Probable 

Tarier pâtre 
Saxicola 
rubicola 

- A3 LC NT - Probable 

Tourterelle des 
bois 

Streptopelia 
turtur 

- - LC NT - Probable 



54 

Verdier 
dôEurope 

Chloris chloris - A3 LC NT - Probable 

        

Bergeronnette 
printanière 

Motacilla flava - A3 LC LC D Possible 

Bouscarle de 
Cetti 

Cettia cetti - A3 LC LC - Possible 

Circaète Jean-
Le-Blanc 

Circaetus 
gallicus 

A.I A3 LC EN D Possible 

Cochevis huppé 
Galerida 
cristata 

- A3 LC NT - Possible 

Courlis cendré 
Numenius 
arquata 

A.I A3 LC EN D Possible 

Fauvette des 
jardins 

Sylvia borin - A3 LC LC - Possible 

Grosbec casse-
noyaux 

Coccothraustes 
coccothraustes 

- A3 LC LC D Possible 

Milan noir Milvus migrans A.I A3 LC NT - Possible 

Moineau friquet 
Passer 
montanus 

- A3 NT VU - Possible 

 

Les rhopalocères 

Les donn®es bibliographiques disponibles sur la maille concern®e par la zone dô®tude 

(faune-anjou.org, Maille n°E042N669, INPN) font état de la présence de 62 espèces 

de rhopalocères dont 11 dôint®r°t patrimonial.  
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Tableau 15 : Liste des espèces de papillons de jour (Rhopalocères) déjà recensées 

sur la maille concern®e par la zone dô®tude (10 x 10 km). LC = pr®occupation 

mineure, NT = Quasi menacé, VU = Vulnérable, EN = En danger. 

Nom français Nom scientifique 
Liste rouge 
nationale 

Liste rouge 
régionale 

ZNIEFF 

Azuré bleu-céleste Lysandra bellargus LC NT D 

Azuré du trèfle Cupido argiades LC NT - 

Fluoré Colias alfacariensis LC NT D 

Grand mars changeant Apatura iris LC LC D 

Hesp®rie de lôOrmi¯re Pyrgus malvae LC VU D 

Hespérie des potentilles Pyrgus armoricanus LC NT D 

Hespérie des Sanguisorbes Spiala sertorius LC NT D 

Mélitée du Mélampyre Melitaea athalia LC NT - 

Miroir Heteropterus morpheus LC NT D 

Piéride des Biscutelles Euchloe crameri LC NT D 

Th®cla de lôAmarel Satyrium acaciae LC EN D 

 

Les odonates 

Les donn®es bibliographiques disponibles sur la maille concern®e par la zone dô®tude 

(faune-anjou.org, Maille n°E042N669, INPN) font état de la présence de 39 espèces 

dôodonates dont 5 dôint®r°t patrimonial. 

Tableau 16 : Liste des esp¯ces dôodonates d®j¨ recensées sur la maille concernée 

par la zone dô®tude (10 x 10 km). LC = pr®occupation mineure, NT = Quasi menac®.  

Nom français 
Nom 

scientifique 
Directive 
Habitats 

Protection 
nationale 

Liste rouge 
nationale 

Liste rouge 
régionale 

ZNIEFF 

Aeschne paisible Boyeria irene - - LC LC D 

Chlorocordulie 
métallique 

Somatochlora 
metallica - 

- LC NT 
- 

Cordulégastre annelé 
Cordulegaster 
boltonii - 

- LC LC 
D 

Naïade aux yeux 
rouges 

Erythromma 
najas - 

- LC NT 
- 

Oxycordulie à corps fin Oxygastra curtisii A. II et IV A2 LC LC D 
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Les orthoptères 

Les données bibliographiques sur la commune de Chemillé-en-Anjou issues de lôINPN 

font ®tat de la pr®sence de 42 esp¯ces dôorthopt¯res. Aucune ne rel¯ve cependant 

dôun int®r°t patrimonial. 

 

2) Focus sur les espèces de cohérence TVB potentiellement 

présentes sur le site 

La conception dôune Trame Verte et Bleue r®side dans la pr®servation des esp¯ces 

particulièrement sensibles à la fragmentation des milieux. Pour cela, une remise en 

état ou une préservation des continuités écologiques locales est à mettre en place. Les 

espèces concernées varient selon chaque région. Selon les recherches 

bibliographiques effectuées précédemment, cinq espèces peuvent être présentes sur 

le site et dans les 5 km alentours : 

- le campagnol amphibie; 

- le grand rhinolophe; 

- la chev°che dôAthéna; 

- la pipit farlouse; 

- la vipère péliade. 

 

Des zones de dispersion potentielle pour chacune de ces espèces ont été effectuées, 

et sont présentées en annexe 12.
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Partie 2 : Méthodologie et diagnostic 

 

Des inventaires naturalistes et des relevés pédologiques ont été réalisés sur les coteaux secs 

et fonds de vall®es afin dôaffiner les connaissances ®cologiques sur la zone dô®tude et de 

proposer des fiches actions adapt®es au site. La m®thodologie employ®e sôinspire de celle de 

lôIndice de Qualit® £cologique (IQE).  

Dans ce diagnostic, la prise en compte des 5 kilom¯tres autour du site dô®tude est cruciale 

pour comprendre les influences ext®rieures qui ont un impact sur la biodiversit® ¨ lô®chelle 

plus restreinte de lôemprise.  

 

Lôemprise de la zone dô®tude couvre 62 hectares. Elle a ®t® choisie arbitrairement en fonction 

de la diversité des habitats. Ceux-ci sont représentatifs de la multiformité de la biodiversité 

pr®sente sur le bassin versant de lôHyr¹me. Le site est parcouru par un chemin ®chantillon 

permettant dôeffectuer rapidement et efficacement les diagnostics de terrain. 

 

 
Figure 30 : Emprise globale et chemin échantillon du site 
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1) Description de lôIndice de Qualit® £cologique (IQE) 

a) Protocole dôinventaire de lôIQE 

Les inventaires naturalistes sont basés sur la méthode IQE pour mettre en place des 

protocoles de terrain qui ont été adaptés en fonction des objectifs et contraintes rencontrées. 

LôIQE a ®t® d®velopp® par le Mus®um National dôHistoire Naturelle dans le but de caract®riser 

la biodiversit®. Les IQE sont applicables ¨ des sites dô®tudes allant de 10 à 100 ha. Dans cette 

méthode, trois thématiques sont évaluées : la diversité, la fonctionnalité, la patrimonialité. 

 

Figure 31 : D®roulement dôun IQE 
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Tableau 17 : Différentes étapes du déroulement du protocole IQE 

 

Etape Sous étape Détails 

1. Etude du 
contexte 
écologique 

Pré-analyse de terrain - Milieu anthropique Vs Milieu naturel 
- Analyse cartographique 
- Sites d'intérêts écologiques (ZNIEFF, 
Natura 2000, etc.) 

Organisation des inventaires - Préparation carte 
- Matériel 
- Logistique 

 

2. Inventaires de 
terrain 

2 jours complets entre le 01/04 et le 
15/05 avec passage crépusculaire et 
nocturne (2 jours successifs) 

- Habitats naturels 
- Amphibiens 
- Avifaune  

2 jours complets entre le 16/05 et le 
30/06 avec passage ¨ lôaube (2 jours 
successifs) 
 

- Flore 
- Oiseaux,  
- Amphibiens,  
- Reptiles,  
- Odonates 
- Rhopalocères 

 1 jour entre le 01/07 et le 31/07 

 

 

- Flore 
- Oiseaux,  
- Amphibiens,  
- Reptiles,  
- Odonates  
- Rhopalocères 

1 jour entre le 01/08 et le 15/09 - Flore 
- Odonates   
- Rhopalocères 
- Orthoptères 

3. Préconisation 
dôactions 

 
Notices de gestion et fiches actions 

4. Suivis  
Evolution des dynamiques de populations 

 

b) Adaptation des protocoles dôinventaires 

 

 

Le protocole IQE ne peut pas être appliqué sensus stricto sur la zone dô®tude pour plusieurs 

raisons : 

- Aucun passage nôa pu °tre effectu® entre juillet et ao¾t pour des raisons de calendrier 

de formation. 
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- Dôun point de vue p®dagogique suivre le chemin ®chantillon r®duit fortement le nombre 

dôesp¯ces observables. Une prospection plus large que le simple chemin échantillon 

a donc été effectuée. 

- Lôeffort de prospection a ®t® plus important que les 6 jours pr®vus dans le protocole 

de lôIQE. Cela est d¾ au contexte de la formation et ¨ l'acquisition de nouvelles 

compétences naturalistes pour les étudiants. 

 

 

c) Esp¯ces et habitats patrimoniaux d®crit dans lôIQE 

 

Les habitats considérés comme patrimoniaux doivent intégrer une ou plusieurs catégories : 

- D®terminant ZNIEFF r®gional et/ou dôint®r°t communautaire 

- Inscrit en Annexe 1 de la Directive Habitat-Faune-Flore (DHFF) 

Ils doivent présenter un état de conservation correct, sur une surface suffisante pour être 

fonctionnels. La pr®sence dôesp¯ces caract®ristiques doit permettre de le d®terminer. 

Lôindicateur final sera la surface du site occup®e par des habitats patrimoniaux (en %). 

 

 

Les espèces consid®r®es comme patrimoniales dôapr¯s la m®thodologie de lôIQE doivent 

répondre à certains critères :  

- Espèces déterminantes ZNIEFF dans la région considérée. 

- Espèces figurant en annexe I de la Directive Oiseaux ou en annexe II de la Directive 

Habitat-Faune-Flore (DHFF) 

- Espèces figurant sur les listes rouges internationales, nationales et/ou régionales dans 

les cat®gories CR ç en danger critique dôextinction è ; EN ç en danger dôextinction è ; 

VU « vulnérables ». 

 

Pour chaque esp¯ce patrimoniale, est d®termin® un niveau dôenjeu : 

- Européen ï Inscription en liste rouge européenne et/ou aux directives européennes 

- National ï Listes rouges nationales 

- Régional ï Listes rouges régionales et/ ou déterminante ZNIEFF 

 

Le niveau dôenjeu est ensuite d®termin® selon le cumul ou non des diff®rents niveaux dôenjeux 

:  

 

Tableau 18 : Explication du niveau enjeu 

 

Enjeu fort ᵔᵔ  ᴖ Cumul des trois niveaux dôenjeu (europ®en, national et r®gional) 

Enjeu moyen ᵔ  ᴖ
Cumul de deux niveaux dôenjeu (europ®en et national / ou 
européen et régional, /ou national et régional) 

Enjeu faible  ᴖ Un seul niveau dôenjeu 
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d) Adaptation de la d®finition dôesp¯ces et dôhabitats 

Apr¯s avoir utilis® le classement IQE des habitats et des esp¯ces, il sôav¯re que celui-ci ne 

semble pas repr®sentatif de la valeur biologique des habitats et de lôint®r°t patrimonial des 

espèces. En effet, il a tendance à revoir le degré de patrimonialité des espèces et des habitats 

à la baisse.  

La méthode de classement a donc été adaptée de la manière suivante :  

HABITAT 

Un degr® dôenjeu est attribu® ¨ chaque habitat selon les diff®rents statuts qui le concerne. Un 

nombre de points est alloué à chaque statut et ils sont ensuite cumulés selon la logique 

suivante :  

Tableau 19 : Degr® dôenjeu attribu® ¨ chaque habitat par syst¯me de points 

Statut Point  
Cumul 

des points 
Intérêt patrimonial 

Natura 2000 1* (si prioritaire  = 2) Ễ 1  ᴖ          Faible 

Déterminant ZNIEFF 1  2 ᵔ  ᴖ       Modéré 

Habitat vital dôesp¯ce 
patrimoniale 

2  3 - 4 ᵔᵔ  ᴖ    Fort  

Un habitat vital correspond à un habitat indispensable à une espèce pour effectuer son cycle 

de vie (reproduction, alimentation et repos). Ainsi, la disparition de cet habitat ne permet plus 

¨ lôesp¯ce dôexister sur le site. 

FLORE 

Un degr® dôenjeu est attribu® ¨ lôesp¯ce floristique selon les diff®rents statuts de protection et 

réglementaire qui la concerne. Un nombre de points est alloué à chaque statut selon la logique 

suivante et ils sont ensuite cumulés : 

Tableau 20 : Degr® dôenjeu attribu® ¨ chaque espèce floristique par système de points 

Statut Points  
Cumul 

des points 
Intérêt patrimonial 

Protection régionale 2  1  ᴖ          Faible 

Déterminante ZNIEFF 1 Ễ 2 - 3 ᵔ  ᴖ       Modéré 

Liste rouge régionale NT 1  4 - 5  ᵔᵔ  ᴖ    Fort  

Liste rouge régionale VU - EN - CR 2    
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FAUNE 

Un degr® dôenjeu est attribu® ¨ lôesp¯ce faunistique selon les diff®rents statuts de protection 

et réglementaire qui la concerne. Un nombre de point est alloué à chaque statut selon la 

logique suivante : 

Tableau 21 : Degr® dôenjeu attribu® ¨ esp¯ces faunistiques par système de points 

Statut Points  
Cumul 

des points 
Intérêt patrimonial 

Directive habitat (Annexe II) 
ou  
Directive oiseau (Annexe I) 

1 

 
 

Ễ 

1  ᴖ          Faible 

Protection nationale 1  2 - 3 ᵔ  ᴖ       Modéré 

Déterminante ZNIEFF 1  4 - 5  ᵔᵔ  ᴖ    Fort  

Liste rouge régionale NT 1    

Liste rouge régionale VU - EN - CR 2    
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2. Inventaires et traitements des données  

a) Habitats naturels  

 

i. Méthodologie 
 

La premi¯re ®tape de lôidentification des habitats a ®t® effectu®e ¨ lôaide des photos a®riennes. 

Les différents habitats ont été délimités en fonction de la topographie et du couvert végétal 

visible sur les images satellites.  

 

Les habitats ont ensuite ®t® d®taill®s sur le terrain gr©ce aux cl®s dôidentification dôhabitats 

EUNIS (European Nature Information System), en suivant le chemin échantillon.  

La classification EUNIS est un outil dôinventaire dôhabitats ®cologiques qui sôappuie sur la 

classification préexistante CORINE biotopes, un standard européen de description 

hi®rarchis®e des milieux naturels. Lôidentification des habitats EUNIS sôappuie principalement 

sur un inventaire floristique et des caractéristiques physiques et physionomiques. À chaque 

habitat est associ® un code, d®fini par la pr®sence dôesp¯ces typiques. Diff®rents niveaux de 

classifications sont proposés, de plus en plus précis. Le protocole IQE recommande un niveau 

de définition EUNIS de niveau 4. Les habitats comptabilisés dans ce protocole présentent une 

superficie et une qualit® ®cologique suffisantes pour le bon d®roulement dôune partie ou de 

lôensemble du cycle de vie des esp¯ces caract®ristiques de ce milieu.45  

 

ii. Écart au protocole IQE 

 

Il nôa pas toujours ®t® possible dôaller au niveau 4 pour lôidentification des habitats. La 

classification des boisements notamment, nôa pas toujours ®t® possible car anthropis®s. 

Néanmoins, il est précisé dans le guide de détermination des habitats EUNIS46 que le niveau 

3 de classification peut permettre dôidentifier des habitats sans relev® floristique et peut suffire 

dans le cadre de programmes de gestion et de conservation des ®cosyst¯mes. Lôeffort 

dôidentification sôest donc concentr® sur les c¹teaux secs, ces milieux formant la principale 

problématique de cette étude.  

 

iii. Résultats 

  

Au total, 27 habitats ont été identifiés. Ces habitats sont représentés dans deux cartes, 

représentant les parties Nord et Sud du site (Figure 30). 

 

 
45 Delzons O., Cima V., Fournier C., Gourdain P., H®rard K., Lacoeuilhe A., Laignel J., Roquinarcôh O., Thierry C., 2020. Indice 

de Qualité Ecologique (IQE), Indice de Potentialité Ecologique (IPE) Ȥ Guide méthodologique ï Version 2.0. UMS Patrimoine 

Naturel ï Centre dôexpertise et de donn®es (OFBȤCNRSȤMus®um national dôHistoire naturelle), Paris. 118 pages. 
46

 Gayet, G., Baptist, F., & Maciejewski, L. 2018. Guide de détermination des habitats terrestres et marins de la typologie EUNIS. 

Agence française pour la biodiversité. 
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Figure 32: Carte des habitats de la zone dô®tude de Chanzeaux 
 

Les codes EUNIS présents sur ces cartes sont expliqués dans le tableau 15. 
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Tableau 22 : Habitats présents sur le site 

 

Intitulé  Code EUNIS Surface (en ha) 

Etang mésotrophes permanents C1.2 0,56 

Cours d'eau permanents à débit régulier C2.3 2,79 

Eaux courantes temporaires C2.5 0,14 

Pelouses siliceuses d'espèces annuelles naines E1.91 5,34 

Pâturages permanents mésotrophes et prairies de post-
pâturage 

E2.1 16,85 

Pâturages abandonnés E2.13 0,53 

Prairies non gérées E2.7 0,13 

Communautés d'espèces rudérales des constructions rurales 
récemment abandonnées 

E5.13 0,38 

Formations à fougères (Pteridium aquilinum) subatlantiques E5.31 0,16 

Mégaphorbiaie eutrophe E5.41 0,11 

Fourrés tempérés F3.1 5,70 

Fourrés à Prunellier et Ronces F3.111 0,19 

Formation tempérées à Genêts (Cytisus scoparius) F3.14 1,55 

Haies d'espèces indigènes fortement gérées FA.2 0,49 

Forêts riveraines à Fraxinus et Alnus, sur sols inondés 
drainées aux basses eaux 

G1.21 0,39 

Boisement acidiphile dominé par chênes (Quercus) G1.8 5,02 

Boisements sur sols eutrophes et mésotrophes à Chênes, 
frênes, charmes 

G1.A1 3,34 

Bois anthropique G5 14,01 

Alignements d'arbres G5.1 0,25 

Prébois de chênes G5.61 1,23 

Affleurement et rochers érodés nus H3.6 0,18 

Monocultures intensives de taille moyenne I1.12 4,67 

Abords de chemins I1.53 0,06 

Petit jardins ornementaux et domestiques I2.2 0,56 

Habitats résidentiels dispersées J2.1 0,67 

Constructions abandonnées en milieu rural J2.6 0,18 

Constructions désaffectées sur des surfaces dures J4.1 0,07 

 

 

Le tableau suivant r®capitule les habitats patrimoniaux identifi®s et leur niveau dôenjeu, ainsi 

que les espèces présentes dans cet habitat uniquement. Les habitats à fort enjeu de 

conservation de lôAnnexe 1 Directive Habitat-Faune-Flore sont indiqués avec un astérisque et 

colorés en orange. 
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Tableau 23 : Habitats patrimoniaux présents sur le site 

 

 

 

iv. Description des habitats patrimoniaux 

 

Seuls les habitats à intérêt patrimonial fort et moyen seront décrits. 

 

Pelouses siliceuses dôesp¯ces annuelles naines E1.91 : 

 

 
Figure 33 : Coteaux secs du site dó®tude (Source Yannick Barge) 

 

Formations pionnières constituées typiquement de plantes annuelles naines, souvent 

éphémères et à très faible étendue, caractéristiques en particulier des sables stabilisés, des 

zones atlantiques. 

Les sols sont souvent peu ®pais, non travaill®s et non amend®s. Il sôagit donc de v®g®tation 

de sol maigre (Spargoute printanière - Spergula morisonii, Faux-sésame pourpré - 

Sesamoides purpurascens, Scléranthe pérenne - Scleranthus perennis, Arnoséride naine - 

Arnoseris minima). 
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Le niveau dôenjeu est consid®r® comme fort : 

Ces pelouses couvrent rarement des surfaces importantes et sont disposées en mosaïques 

au sein dôautres v®g®tations.  

Selon la qualit® du sol, lôensoleillement et le stade dôenfrichement, elles peuvent n®anmoins 

occuper des tâches non négligeables. Ces milieux sont menacés par le développement 

notamment des Genêts à balais, Cytisus scoparius. La fermeture de ces milieux est due à 

l'arrêt progressif du pâturage dans les coteaux et leur état de conservation dépendra donc 

des choix de gestion entrepris. 

 

 

Forêts riveraines à Fraxinus et Alnus, sur sols inondés par les crues mais 

drainés aux basses eaux. G1.21 

 

Figure 34 : For°t du site dó®tude (Source Etienne Pouplard ) 
 

Le niveau dôenjeu est consid®r® comme moyen : 

Cet habitat serait probablement le vestige du cordon rivulaire associ® ¨ lôhyr¹me. 

La topographie particuli¯rement accident®e ¨ cet endroit le rend inaccessible pour lôagriculture 

et lôhomme nôa donc pas modifi® sa nature.  

Les abords de lôHyr¹me ont en effet subi un net recul de la forêt alluviale associée afin 

dôagrandir les parcelles cultivables. 

Cet habitat pr®sente donc un caract¯re patrimonial fort, côest un t®moin du pass® et 

potentiellement un état de référence à retrouver dans un objectif de restauration de milieu. 

  



68 

Écran ou rideaux rivulaires de grandes herbacées vivaces E5.41 (Mégaphorbiaie 

eutrophe) 

 

 
Figure 35 : Rideaux rivulaires de notre site dô®tude  (source Etienne Pouplard) 

 

Communaut®s de grandes herbes sôalignant le long des rives des cours dôeau sur des sols 

gleyifiés à horizon humifère. 

Aussi appelées mégaphorbiaies, ces zones humides assurent des fonctions écosystémiques 

fortes: support de biodiversit®, ®puration de lôeau, r®gulation des crues. 

 

Le niveau dôenjeu est consid®r® comme moyen : 

Ces habitats sont en r®gression du fait du manque dôattractivit® ®conomique quôils 

repr®sentent et sont donc menac®s par lôenfrichement. Sur la parcelle dô®tude, il repr®sente 

une faible surface mais qui pourrait progresser avec une méthode de gestion adaptée. 
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Abords de chemins I1.53 

 

 
Figure 38 : Abord du chemin (source Etienne Pouplard ) 

 

Le niveau dôenjeu est consid®r® comme moyen : 

Cet habitat constitue un refuge pour les espèces messicoles qui ne survivent pas aux 

traitements herbicides des champs voisins. Parmi ces espèces, la Centaurée bleuet (Cyanus 

segetum) fait partie des esp¯ces ¨ enjeux de notre zone dô®tude, on la retrouve sur les 

chemins qui bordent les cultures sur le plateau. 

Cet habitat nôest pas en danger mais son cort¯ge floristique est d®pendant dôune gestion 

raisonnée des bords de chemins (fauche tardive). 
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b) Sol 

 

Un diagnostic pédologique peràomet de mieux caractériser les habitats et délimiter les zones 

humides. Lôobjectif est de caract®riser les sols et en particulier les coteaux secs et fonds de 

vallée. 

Trois transects transversaux à l'Hyrôme et au ruisseau de la planchette ont permis de décrire 

les sols de lôensemble des habitats identifi®s.   

Au total, 12 points dô®chantillonnage du sol ont ®t® plac®s (figure 30 ci-dessous). A chaque 

point, différents critères sont décrits :  

- N° du point 

- Coordonnées GPS 

- Altitude 

- Profondeur 

- Texture 

- Pr®sence dô®l®ments grossiers 

- Traces dôhydromorphie 

 

 
Figure 39 : Localisation des échantillons pédologiques 

 

Les relev®s sur le terrain sont r®alis®s ¨ lôaide dôune tari¯re, une b°che, un couteau et de 

lôobservation directe (visuelle et toucher). Christophe Ducommun, pédologue cartographe (de 

lôInstitut Agro) accompagne les ®tudiants sur ce diagnostic. 

Afin de d®crire au mieux les sols, chaque point sur la carte a fait lôobjet dôun ou plusieurs 

relev®s selon lôh®t®rog®n®it® de la zone (topographie, cort¯ge floristique particulieré). Les 

influences anthropiques localis®es ont ®t® ®vit®es (chemins, ouvrages, remblaisé) car elles 

ne correspondent pas à un sol naturel. 
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Les différents types de sols rencontrés sont47 :  

 

Les Rankosol sont des sols peu ®pais (moins de 30 cm dô®paisseur), peu diff®renci®s, 

développés à partir de roches non calcaires. Ce sont donc des sols plutôt acides. Les horizons 

des rankosols contiennent de nombreux éléments grossiers (graviers, cailloux, pierres...) 

issus de la fragmentation ou de lôalt®ration de la roche sous-jacente. 

 

Les Fluviosol sont des sols issus dôalluvions, mat®riaux d®pos®s par un cours dôeau. 

Ils sont constitués de matériaux fins (argiles, limons, sables) pouvant contenir des éléments 

plus ou moins grossiers (galets, cailloux, blocs). Situés dans le lit actuel ou ancien des rivières, 

ils sont souvent marqu®s par la pr®sence dôune nappe alluviale et sont g®n®ralement 

inondables en période de crue. 

 

Les Colluviosol sont des sols issus de colluvions, matériaux arrachés au sol en haut 

dôun versant puis transport®s par le ruissellement de lôeau ou par ®boulement pour °tre 

d®pos®s plus en aval, en bas de pente. Il sôagit donc de d®p¹ts comportant le plus souvent 

des éléments grossiers (graviers, cailloux, pierres...),charbons de bois, débris végétaux ou 

autres. Lô®paisseur des colluviosols est sup®rieure ¨ 50 cm. Les colluviosols sont donc le plus 

souvent observés dans les fonds de vallons, au pied de talus ou encore à la faveur des replats 

en milieu de pente. 

 

 

Trois types de sol ont été observés: rankosol dans les coteaux, fluviosol et colluviosol en fond 

de vallée. 

Les 12 relev®s p®dologiques ne permettent pas dô®tablir une carte pr®cise des diff®rents sols 

présents sur le site.  

L'étude pédologique permet néanmoins de mieux saisir le lien avec les habitats et la flore 

observée.  

 

  

 
47 https://www.gissol.fr/fiches_geoportail/fiches_descriptives_ger.pdf 

 

https://www.gissol.fr/fiches_geoportail/fiches_descriptives_ger.pdf
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c) Flore 

 

i. Méthodologie 

 

Un inventaire botanique a ®t® effectu® sur le site dô®tude. Celui-ci a été inspiré du protocole 

IQE. Il consiste à inventorier la flore en suivant le chemin échantillon. Une liste de toutes les 

esp¯ces observ®es a ®t® r®dig®e. Elle a permis dôen tirer un diagnostic ®cologique qui 

comporte les espèces patrimoniales, les espèces indicatrices de conditions stationnelles 

(milieu sec, humide), les espèces caractéristiques de phases de recolonisation, révélatrices 

de dysfonctionnement, et les espèces végétales exotiques envahissantes. 

 

ii. Écart au protocole IQE 

 

Les inventaires botaniques ont été effectués en fonction de la topographie qui conditionne le 

type de sol et donc, le cort¯ge floristique que lôon trouve sur le milieu et par extension le type 

dôhabitat. Des inventaires non exhaustifs par transects ont ®t® effectu®s ¨ lôaide de clefs de 

détermination. Les données terrains ont, par la suite, été hiérarchisées en se basant sur les 

statuts de protection des espèces inventoriées, leur statut de conservation sur la liste rouge 

régionale et sur leur valeur culturelle.  

 

iii. Résultats 
 

Au total, 521 espèces végétales ont été inventoriées dont 8 à intérêt patrimonial et 5 

exotiques envahissantes. (Annexe 2) 

 

Dans le tableau ci-dessous sont répertoriées les espèces patrimoniales inventoriées sur le 

site d'étude. 

 

Tableau 24 : Liste des espèces végétales patrimoniales présentes sur le site et leurs 

niveaux dôenjeux. LC = Pr®occupation mineure. NT = Quasi-menacée. VU = Vulnérable. DD 

= Données insuffisantes. D = Déterminantes ZNIEFF. * = enjeu faible, ** = enjeu moyen. 

La fritillaire pintade est régulièrement observée en Maine-et-Loire. Néanmoins, celle-ci se 

rar®fie ¨ lô®chelle r®gionale et est prot®g®e en Loire-Atlantique. Elle est par ailleurs 

repr®sentative dôhabitats embl®matiques que sont les prairies humides. 
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iv. Description des espèces patrimoniales 

 

 

Buglosse toujours verte, Pentaglottis 

sempervirens 

 

Famille: Boraginaceae 

Cycle biologique: Cette vivace au feuillage 

persistant fleurit entre avril et juillet 

Habitat: Sous bois 

Particularité: Indigénat douteux 

Deux stations ont été identifiées, aux abords 
du château et dans le bois du Piron. Difficile 
de savoir si cette espèce a été introduite de 
manière volontaire pour les besoins 
horticoles du château ou si elle est 
spontan®e. Toutefois, puisquôelle se 
retrouve à plusieurs endroits, cette espèce 
sôest probablement naturalis®e et son statut 
de protection invite à la plus grande 
vigilance. 

Arnoséride naine, Arnoseris minima  

 

Famille: Asteraceae 

Cycle biologique: Cette petite annuelle produit 

des fleurs jaunes entre mai et juillet 

Habitat: Terrains siliceux 

Particularité: Peu de données dans la région, 

elle est protégée voire disparue dans les régions 

voisines. 

 

 

Scléranthe vivace, Scleranthus perennis 

 

Famille: Caryophyllaceae 

Cycle biologique: Plante vivace, floraison de 

mai à octobre 

Habitat: Terrains siliceux 

Particularité: Semble être globalement rare en 

France, C'est une espèce menacée par la 

fermeture de milieux. 
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Faux-sésame pourpré, Sesamoides 

purpurascens 

 

Famille: Resedaceae 

Cycle biologique: Plante vivace, floraison de 

juin à août  

Habitat: Terrains siliceux 

Particularité: Les populations ne sont pas 

toujours bien connues, l'espèce semble 

cependant en régression dans de nombreux 

secteurs en France 

 
 

 

Spargoute de Morison, Spergula morisonii 

 

Famille: Caryophyllaceae 

Cycle biologique: Plante vivace, floraison 

dôavril à juin 

Habitat: Terrains siliceux généralement sur 

substrat acide 

Particularité: Taxon globalement rare et qui 

semble être en régression en France. 

Ces quatre espèces sont très représentatives des coteaux secs (pelouses siliceuses 
dôesp¯ces annuelles naines E1.91). Elles sont toutes d®terminantes ZNIEFF et poussent 
sur un sol peu épais de type rankosol. Leur développement est conditionné par une forte 
exposition au soleil. La fermeture du milieu menace donc fortement leur présence sur les 
coteaux. 
 

Bleuet, Cyanus segetum 

 

Famille: Asteraceae 

Cycle biologique: Son cycle végétatif est calqué 

sur celui des céréales d'hiver : germination en fin 

d'automne et production de graines pendant la 

moisson 

Habitat: Très souvent adventice des champs de 

céréales  

Particularité: cette espèce fait partie des plantes 

messicoles qui deviennent de plus en plus rares. 

Elle est menacée dans les moissons par 

lôutilisation dôherbicides 

 

Elle peut être observée sur le bord du 

chemin qui longe les champs cultivés du 

plateau.  



75 

 

Galeopsis des moissons, Galeopsis 

segetum 

 

Famille: Lamiaceae 

Cycle biologique: Plante annuelle, floraison de 

juin à septembre 

Habitat: Végétation compagne des moissons 

sur sables siliceux et éboulis siliceux secs  

Particularité: Espèce en regression par endroits 

en France.  

Menac®e dans les moissons par lôutilisation 

dôherbicides. 

Cette plante est une messicole rare en Pays 

de la Loire. Les évolutions récentes de 

lôagriculture ont conduit ¨ une r®duction 

drastique des populations, principalement 

li®e ¨ lôusage des herbicides et au travail 

intensif et profond du sol. Lôunique station 

observée se trouve sur un site remblayé très 

peu fréquenté. 

 

Fritillaire pintade, Fritillaria meleagris 

 

Famille: Lilliaceae 

Cycle biologique: Cette plante herbacée à 

bulbe accomplit son cycle biologique au tout 

début du printemps et reste en fleur 2-3 

semaines maximum. 

Habitat: prairies humides   

Particularité: culturellement, elle est un 

embl¯me de lôAnjou 

 

Cette espèce est commune dans le 

département mais en danger dans les 

régions périphériques.  
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Figure 40 : Localisation de la flore à enjeux  
 

 

v. Espèces végétales exotiques envahissantes (EVEE) 

 

Certaines espèces inventoriées sont considérées comme exotiques envahissantes. Une 

esp¯ce exotique envahissante (EEE) est une esp¯ce introduite par lôhomme volontairement 

ou involontairement sur un territoire hors de son aire de répartition naturelle, et qui menace 

les écosystèmes, les habitats naturels ou les espèces locales.48  

 

Méthodologie 

La m®thode appliqu®e pour les EVEE dans lôIQE est dôattribuer un niveau dôimpact potentiel, 

en fonction de lôabondance de ces esp¯ces.  

Ces informations sont renseignées dans un tableau et une note est attribuée à chaque 

espèce.  

Ẇ A ï si lôEEE nôest pas pr®sente 

Ẇ B ï si lôEEE est ¨ impact potentiel fort mais rare sur le site 

      si lôEEE ¨ impact potentiel moyen est localis®e sur le site 

      si lôEEE ¨ impact potentiel faible est abondante sur le site 

Ẇ C ï si lôEEE ¨ impact potentiel fort est localis®e  

      si lôEEE ¨ impact potentiel moyen est abondante  

      si lôEEE ¨ impact faible est tr¯s abondante  

 
48 https://www.ecologie.gouv.fr/especes-exotiques-envahissantes 
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Ẇ D ï si lôEEE ¨ impact potentiel fort est abondante ou tr¯s abondante  

      si lôEEE ¨ impact potentiel moyen est tr¯s abondante.49 

 

Écart au protocole 

Cette méthode de classement a pu être produite à partir des différents inventaires floristiques 

effectu®s sur le terrain. Cependant, aucune prospection sp®cifique aux EVEE nôa été faite. 

Résultats 

Les prospections ont mis en évidence la présence de cinq EVEE. 

 

Tableau 25 : Evaluation des effets potentiels des EVEE en fonction de leur abondance et de 
leur coefficient dôinvasibilit® 

 

Présence de l'espèce sur le 
site Impact potentiel de l'espèce 

 Faible Moyen Fort 

Très abondante - Robinia pseudoacacia C  D  D 

Abondante  B 
- Prunus 

laurocerasus C  D 

Localisée  B  B 

- Yucca sp 
- Ailanthus 
altissima  C 

Rare  A  A  B 

 

Description des EVEE recensées sur le site 

 

Ailante glanduleux 
Nom scientifique : Ailanthus altissima  
Famille: Simaroubaceae 
Originaire dôAsie du Sud-Est, introduite en Europe au 
XVIIIème siècle.  
Impact :  
-Sécrète des substances allélopathiques qui inhibent la 
germination des graines des espèces environnantes. 
-Peut provoquer des irritations cutanées. 
-Résiste à la sécheresse et au froid, jusqu'à -15°C.  

- Inscrit comme ñtaxon invasif avéré installée 
(IA1i) 

 portant atteinte ¨ la biodiversit®ò sur la liste des espèces 
exotiques envahissantes Pays de la Loire par le 
Conservatoire Botanique National (CBN) 

Sur le site d'étude, elle est présente dans les 
espaces arborés du château. 

 
49 Delzons O., Cima V., Fournier C., Gourdain P., H®rard K., Lacoeuilhe A., Laignel J., Roquinarcôh O., Thierry C., 2020. Indice 

de Qualité Ecologique (IQE), Indice de Potentialité Ecologique (IPE) Ȥ Guide méthodologique ï Version 2.0. UMS Patrimoine 
Naturel ï Centre dôexpertise et de donn®es (OFBȤCNRSȤMus®um national dôHistoire naturelle), Paris. 118 pages. 
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Robinier faux-acacia 
Nom scientifique : Robinia pseudoacacia 
Famille : Fabaceae 
Milieu : Berges des cours dôeau, ripisylves, terrasses 
alluviales des forêts 
Impact : Enrichit le milieu en azote, et favorise 
l'implantation dôesp¯ces nitrophiles ce qui appauvrit la 
biodiversité floristique. 

- Inscrit comme ñtaxon invasif avéré installé (IA1i) 
portant atteinte ¨ la biodiversit®ò sur la liste des 
espèces exotiques envahissantes Pays de la 
Loire  par le CBN 

Présence avérée et conséquente dans les 
boisements du site de Chanzeaux. 

 

 

Prunier laurier-cerise, Laurier-cerise, Laurier-palme 
Nom scientifique : Prunus laurocerasus 
Famille : Rosaceae 
Milieu : Sous-bois, ripisylve 
Impact : concurrence lumineuse vis-à-vis des autres 
esp¯ces du fait de son feuillage dense. S®cr¯te de lôacide 
cyanhydrique empêchant le développement de la flore 
locale 

- Inscrite comme ñPlantes naturalis®es ou en voie 

de naturalisation, ayant tendance à envahir les 
milieux naturels (IP5) ò sur la liste des espèces 
exotiques envahissantes Pays de la Loire par le 
CBN. 

Présence avérée et conséquente dans les 
boisements du château. 

 
 

Yucca spp 
Échappé de culture, il peut se reproduire végétativement. 
Cat®goris®e comme ñPlantes naturalis®es ou en voie de 
naturalisation, ayant tendance à envahir les milieux 
naturels (IP5)ò sur la liste EEE  Pays de la Loire 
 
Famille : Asparagaceae 
 
Milieu : Espaces dunaires, abord de milieux aquatiques  
Impact : Participe à la fermeture des milieux  
 

Inscrite comme IP5 (voir Laurier-Palme) sur la 
liste des espèces exotiques envahissantes Pays 
de la Loire par le CBN. 

 

Présence avérée sur les coteaux Sud Ouest du 
site de Chanzeaux 
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 Faux houx, Mahonia à feuilles de Houx 
Nom scientifique : Berberis aquifolium, Mahonia 
aquifolium 
 
Famille : Berberidacea 
Milieu : Prairies, forêts et dunes côtières 
Impact : Listé comme ñPlantes n'®tant pas consid®r®es 
comme invasives dans la région, mais connues comme 
telles dans des r®gions ¨ climat proche (AS5)ò par le 
CBN Pays de la Loire  
 

Présence avérée dans les boisements du château. 

Lilas commun, Lilas 
Nom scientifique : Syringa vulgaris 
 
Famille : Oleaceae 
Milieu : Boisements 
Impact : Concurrence les autres espèces végétales 
Nôest pas inscrit sur la liste des EEE Pays de la Loire 
du CBN. 
Présent sur le site dans un boisement du château 
 

Présence avérée et conséquente dans les 
boisements du château. 

 

 

 

 
 

Figure 41: Carte de localisation des espèces exotiques envahissantes 


























































































































































































































